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NOTRE RELIGION. NOTRE LANGUE / ET NOS COUTUMES.
SCOUDOUCélèves jouissaient de,, sa présence 

en le voyant revenir, au milieu 
de suaves applaudissements, par- La Guerretime. M. et Mme Bourgeois re- 

merciant encore une fois les 
amis de leurs beaux cadeaux et 
de leur aimable visite, et ceux-ci 
promettant aux vénérables jubi- 
laires de revenir dans dix ans 
pour célébrer avec eux leurs no- 
ces de diamant.

UN TEMOIN.

I il j A ‘li n * Lettre de Camille Degrace, 
soldat, à

. en -

Le 27 janvier 1915 avait beu 
dans l’église de Scoudoucun évé- 
nement joyeux qui arrive rare- 
ment. M. et Mme Denis Bour
geois célébraient le cinquantième 
anniversaire de leur mariage. A 
cette occasion ils faisaient chan- 
ter une messe d'action de grâces 
à laquelle ils assistaient eux-mê
mes ainsi qu’un grand nombre 
de parents et d’amis. Il y eut de 
la belle musique et des chants ap- 
propriés à la circonstance. M. 
Philippe J. Melanson touchait 
l’orgue, et les jeunes Demoiselles 
Evangéline Melanson, Claudia 
Melanson et Ida Bourgeois chan
tèrent avec âme les plus beaux 
morceaux de leur répertoire. A 
la communion les vénérés jubi
laires encore assez alertes pour 
leur âge, s’approchèrent de la 
Sainte Table pour y recevoir avec 
très-grande dévotion le Dieu qui 
autrefois réjouissait leur jeunes
se plus tard fortifiait leur coura 
ge, et aujourd’hui est encore le 
plus doux appui et leur ferme es- 
pérance.

Durant la sainte messe les ju
bilaires Reçurent aussi la béné 
diction nuptiale qu’ils n’a- 
valent jamais reçue, et voici

fager, avec nous, nos agapes fra- 
ternelles. Mais c’est jeudi ma
lin' que l’humble chapelle du Col-

ses parents
Strasbourg mis en état de siège— Nouveau] Raid 

sur Dunkerque—Raid sur Ostende et 
Bruges

lège était dans l’allégresse où tous 
les élèves, réunis attendaient l'ar
rivée du nouveau “Christ” pour 
y célébrer la sainte messe. Ce fut

♦
Salisbury Plains. Angleterre.Il ment de l'ordre de marcher con

tre l’ennemi; on est anxieux d’al-11 déc. 1914.
M. J. Degrâce, Y 

Cher père.
1er se battre pour la patrie, mais 
je ne pense pas qu’on aille sur le 
théâtre de la guerre avant les fé

lin spectacle vraiment touchant 
de voir un des nôtres gravir les 

tes. On nous a annoncé qu’à Foc-l degrés du saint autel, témoin plus 
casion des rêtes de Noël et du d’une fois de ces scènes grandie- 
Jour de l’An, tous ceux qui le dé- ; ses. „,., n,
sirent auront des passes pour une M. l’abbé Dargan demeura 
promenade à n’importe quelle avec nous jusqu a vendredi après- 
place en Angleterre. J’ai aussi midi, le 26, alors qu11 se diri- 
entendu dire qu’on allait peut- geait vers les vastes prairies de 
être exercer quelque temps dans fuest, ou il va travailler, pour 
le sud de la France avant d’aller le reste de ses jours, à la vigne du 
au feu. Je ne sais pas si cette Seigneur. Nous lui souhaitons 
nouvelle est vraie, les soldats ne bon voyage et une moisson fruc- 
sont pas au courant des affaires tueuse. Puisse son exemple porter, 

de l’armée, mais on sait mainte- chez nos élèves, bons fruits et 
haut qu'il nous faudra partir à qu’un plus grand nombre de nos 
une date peut-être très rappro- finissants se consacrent au Sei- 

chée. Cela, pour ma part, ne gnéur. c’est le desir ardent <1 un 
m’effraie pas; je suis décidé de chacun de nous.

s’il le. Nous avons le plaisir dannon- 
pirates Acer que *a prophétie de M. "Co- 
1 j mestor", disant que tous les spec-

Pré d’en-Hant, N. B.
s 
•t 

ne

Il y a quelques jours on ro 
marqua une grande activité chez 
l’ennemi, dans le voisinage te 
Blangy, près du petit village de 
Saint-Laurent.

Ce mouvement des troupes se 
fit pendant la nuit; à l’aurore, el
les avaient reçu plusieurs ren
forts.

A 10 heures les howitzers alle- 
mands tirent pleuvoir une pluie 
terribly d’obus sur Blangy, occu- 
pé par les Français.,

Quelques instants après, l’in
fanterie ennemie se ruait sur les, 
troupes alliées qui durent aban- 
donner une de leurs tranchées.

L’infanterie allemande saug- 
mentait toujours de nouveaux 
bataillons et l’on entendait s’éle- 
ver au-dessus de cette masse 
d’hommes lin immense cri Ar
ras!

Pendant un moment, les Frau 
çais hésitérent à lav ne des Alle- 
mands qui gagnaient toujours

Paris. 28 Jan.—Le département de la 
guerre a fait publier, cet après-midi, le 
communiqué, officiel suivant: "Le 27 
Janvier était l’anniversaire de la naissan- 
ce de l’empereur Guillaume. Nos ad- 
versaires avaient annoncé qu’ils fe- 
raient, à cette occasion, un grand ef
fort. Mais s’ils ont tenu parole, le ré- 
sultat nous a été favorable. La Jour- 
née a été bonne pour nous sur tout le 
front Toutes les attaques allemandes 
ont été repoussées et toutes les atta- 
ques françaises ont progressé. En Bel- 
gique, les positions de l’ennemi ont été 
canonnées et nous avons démoli plu- 
sieurs tranchées Au sud de la Lys, 
les artilleurs anglais ont bombardé les 
routes sur lesquelles les Allemands pas- 
saient. Ils ont aussi bombardé les 
points de rassemblement de L’ennemi.

LOURDES PERTES ALLEMANDES
Dans les régions d’Arras, de Roye, de 

Noyon et de Soissons, Il y a eu canon- 
nade intermittente et fusillade sur di- 
vers points Les fantassins ennemis onl 
tenté de sortir de leurs tranchées pour 
se porter à l’attaque, mais ils ont été 
repoussés énergiquement.

Dans la région de Craonne, les pertes 
totales des Allemands, les 25 et 26 jan
vier. ont été certainement de six milles 
hommes, soit l’équivalent d'une briga-

J'ai retardé un peu à répondre 
à vos deux lettres reçues la se
maine dernière. Je n’ai pas eu 
beaucoup de temps à moi; j’ai 
passé quatre jours à Londres el. 
je vous assure que j’ai vu bien 

■des belles choses. Nai visité la 
tour de Londres, la garde à che
val, la galerie de tir, le palais 
Buckingham et toutes les princi- 
pales places de Londres. Il va y 
avoir du changement dans les 
batteries. On a terriblement du 
temps mouilleux, il y a environ 
quatre pouces de vase partout. II 
fait un peu froid, mais pas aussi 
froid qu’au Canada, il n’a pas en
core gelé. On est fourni d’un pe
tit poêle à l’huile dans chaque 
tente et de cinq couvertes par sol- 
dat, et on est onze dans notre ten- 
te, c’est un peu foulé, mais je me 
trouve bien. Aujourd’hui, c’est 

ssamedi et on a en un congé pour 
se faire la barbe et laver nos har- 
des. Notre sergent est malade et 
il est parti pour l’hôpital ce ma
tin el j’ai été avec lui jusqu’à la 
station pour ramener son cheval; 
c’est six milles d’ici à la station 
et le chemin qui y conduit est 
très beau, é’est comme sur la ro- 
che. a

Ces jours derniers, ou a chan- 
gé nos chevaux de place; il y a 
un petit bills tout près et on les a 
tous attachés sans les arbres oil 
il ne fait pas aussi froid. •

Hier soir, on a tué ici, près de 
la tente, un gros lapin, on l’a fait 
cuire sur notre petit poêle et j 
vous assuré que ça été un petit 
régal pour rions. Dans peu, on 
aura d’autres lentes plus confor- 
tables et An ne sera pas tant de 
,soldats par tente, alors on sera 

bien plus à son, aise. Les auto- 
rités n’épargnent rien pour nous 
donner autant d'aise que les cir- 
constances le permettent.

Maintenant on attend le mo-

29 janvier 1915.
M. et Mme Max. D. Cormier 

sont descendus à Boudreau Vil
lage visiter leur oncle. M. Antoi- 
ne Bourque, qui souffre d’un vio- 
lent mal de genou. M. Bourque 
a dû aller à Moncton se faire trai
ter. et est revenu ces jours der
niers un peu mieux. Ses nom
breux amis font des voeux pour 
son prompt rétablissement.

M. Denis P. Gautreau est reve
nu dune tournée d'affaires a 
Dorchester samedi. J

M. Emile Bourgeois, ci-devant 
de ce village. mais domicilié - à 
.Moncton depuis" environ deux 
années, s’est enrôlé dans l’armée. 
Il est attaché an 28e Dragons, ac
tuellement à St-Jean N. B. Dans 
une lettre adressée à un de ses 
amis ici récemment, il se dit con-

L.

ite-

.r-
ni-

erl 
no- 
site

donner tout mon sang, 
faut, pour chasser ces 
d’ANemands.

iné 
ens 
che 
des 
Ilies
Tes 
895.

the I tateurs seraient charmés de voir 
que vous pleurezsouvent à cause habilité et la souplesse de nos 
de moi. Cessez de pleurer, je patineurs jeudi soir, s est réali- 
vous ensprie; tous ne se font pas sée dans toute la force du mot. 
tuer à la guerre, et le bon Saint Et 8 preuve, c’est que nos 
Antoine, que vous priez si sou- joueurs donnaient une éclatante 
vent, saura bien détourner les défaite à nos fameux joueurs de 
balles ennemies et me ramener Moncton en remportant, sur I ad- 
sain et sauf auprès de vous, versaire, une brillante victoire de 
Tenez, je vous fais la promesse 8 à 1. et celle de dimanche. 2 à 0. 
qu'à Noël 1915 je serai auprès de voila des preuves évidentes de 
vous autres, il vous raconter les l’habilité et de la souplesse de 
nouvelles de cette terrible guerre, 
et alors vous serez tiers d’avoir 
fourni à la patrie un fils qui a ai- 
dé A remporter lu victoire. En at- 
tendant ces heureux jours, ou on 
sera encore réunis, soyez sans in- 
quiétude; il part le risque de la 
guerre, je ne puis pas sonhaiter 
mieux. On nous soigne ici com- 
me des enfants gâtés.

Au revoir, bien chers parents. 
Envoyez-moi des Moniteurs el 

l’Acadien. J’ai déjà reçu ceux

Chère maman, vous

lent de la vie du soldat, et dit 
qu'ils attendent l’ordre de partir 
pour l’Egypte nous peu.

M. Phidias R. Gautreau est re
venu d’une promenade de quel- 
ques jours à Moncton.

M. Antoine R. Gautreau, des

pourquoi. Il y a cinquante ans 
la mission de Scoudoue était des
servie par le Rév. Père P. Hola- 
han, curé de St-Anselme de Fox- 
Creek qui exigeait que les futurs 
mariés se rendissent à l’église de 
St-Anselme pour y contracter

du terrain.de. Les prisonniers que nous avons Une colonne allemande s’avan.. 
ça alors triomphalement, quatre 
de froid, comme dans une para- 
de, riant et chantant jusqu’auj 
Poids Publie. Mais ils constatè
rent soudain, trop tard, que tou
tes les ouvertures des usines dans 
le voisinage étaient garnies de 
mitrailleuses el de canons.

Ce fut alors la panique; les 
Tentons fuirent en désordre sotts 
les yeux même du Kaiser.

Les Français profitèrent vin 
moment pour regagner le terrain 
perdu et réocuper Blangy.
NOUVEAU RAID

RI R DI NKERQI & 
Dunkerque, 29, via Paris, 30, 
Le bombardement d’hier soir a 

été effectué par six aéroplanes 
Il faisait clair de lune mais un 
ne distinguait les machines qu’à 
la lumière mouvante dru projet - - 
teurs permettant aux canons de 
trois pouces des ennemis de por- 
ter leurs coups. On perçut ce
pendant le bourdonnement de* 
hélices quelque temps avant l’art 
rivée des avions. L’avert 
meut était suffisant, e thon son
na le tocsin pour que les habi- 
tants se mirent à labri, selon les 
instructions données par les au- 
torités.

Cinquante bombes en tout fil- 
rent lancées. 1 n certain nombre 
de maisons subirent des dégâts, 
mais le résultat de la randonnée, 
au point de vue militaire, est nul■ 
RAID SUR OSTENDE

ET BRIGER- 
Londres, 30 jan. Un message 

télégraphiques de Berlin dit que 
des sept aéroplanes anglais: qui 
ont bombardé Ostende et Bruges 
sur nier trois ne sont pas res 
nus. Ils auraient, dit-cin été $ 
poursuivis par des dirigeables 
allemands et chassés sur F océan.

Celte dépêche indique un nous 
veau raid sur les villes de la este 
belge. Le dernier raid accompli 
sur Bruges but lieu le 22 jan- 
vier. Deux aviateurs anglais y 
prirent part et les bombes causé, 
rent des dommages i un sous- 
marin, et tuèrent équipage. 1/ 
rapport allemand cependarit dit 
quit n’y eut aucun dommage-

FRANCAIS QUAND MEME

faits croient tous que les Allemands ont 
été rudement mis en échec. Pendant 
ces deux jours, nous avons perdu huit

ique 
ient 
int-. 
bien 
notre 
e de 
ro it 
nous.

cents hommes, morts, blessés ou dispa- 
1rus. Un glissement de terre, dans une 

di- ancienne carrière nil s’étalent abritées 
manche ici avec ses parents ac- deux compagnies françaises, nous • 

. .... 1. LT I fait perdre beaucoup de soldats qui ont
été forcés sans doute de se constituer 
prisonniers.

DES PROGRES EN ALSACE

ateliers de l’lintereolonial à 
leur union. Le matin du 27 jau- Moncton est venu passer le 
vier 1865 il y avait deux pieds de 
neige dans les chemins, et par un 
froid sibérien d’au moins vingt

nos patineurs. Espérons qu’a- 
vant longtemps, la prophétie de 
"Comestor" se réalisera avec un 
résultat aussi fructueux, sinon 
plus que ces deux derniers.

compagne des. MM. Donat Le-
Blanc et Adelin Breau.

Un accident qui aurait bien pu 
avoir des conséquences fâcheu- 
ses est arrivé à notre postillon sa- 
medi après-midi. Comme il ar- 
rivait assez près de notre bureau 
de poste quelque partie de la Voi
ture manqua, et le cheval, effra- 
yé, prit l’épouvante. Fort heu- 
reusement que des hommes qui 
étaient au bureau de poste virent 
l’accident et réussirent à arrêter 
le cheval avant qu’il y eut des

degrés, M. Denis Bourgeois el 
Mlle Nathalie Melanson ne purent 
arriver à temps pour la messe..M.

| omis
| Me 
hee de 
rniè-

Nous avons aussi fall des progrès en 
Alsace. Dans les régions d’Ammerz- 
weille et de Burnhampt-le-Bas, nous 
avons conservé le terrain gagné. Près 
de Cernay, un bataillon altentand a été 
repousséI
TUNE PERTE DE 20,000 HOMMES

Le nombre des morts trouvés sur les 
champs de bataille, les 25, 26 et 27 Jan ■ 
vier, a l’est de Ypres, a la Baisée, * 
Craonne, dans 1 Argonne, dans le Woe- 
vre et dans les Yoger, indique qw, du- 
mit ees trois jours, Ienneril a 46 per- 
dre plus de 20,000 hommes.

L’ENNEMI RECULE EN BELGIQUE
Londres, 28 jan. En Flandre, les 

troupes du Kaiser ont hier, célébré 
l’anniversaire de la naissance du Kaiser 
en cédant du terrain aux alliés. L’en-

Pendant la semaine dernière. Voilà pourquoi ils ne 1recurent 
MM .les abbés Ed. Savage, curé 
de la paroisse de Monctou, et Nap. 
Landry vicaire de Bouctouche,

4.05 alors la bénédiction nuptiale 
qui ne peut être donnée que ‘du- 
rant lu messe. Le vieux Denis a 
raconté à celui qui écrit ees li- 
gnes qu’il était allé à Fox-Creek 
ce matin-là, dictance de douze 
milles coiffé de son chapeau fin.

rendaient visite à leur "Alma-Ma. 
ter".

ce du 7 
endu ( lOM ESTC R.

planlé bien droit sur sa tête, et 
qu'il l’avait pas froid. Nathalie, 
habillée aussi bien médiocrement

que vous m’avez envoyés et j’en 
veux d’autres.

Votre fils, 
CAMILLE

Se Baterie, 2e Brigade, No. 494.

Couvent de Sainte-Anne, 
Shédiac, N. B. déminages considérables. Après 

quelque délai, le postillon put re- 
prendre sa route,

M. ‘Tilman P. Gautreau a ven-
pour la saison d’hiv 2, assure, et 
même est prête à en aire serment
si c’était nécessaire, equ’elle i’

Noms des élèves qui ont fait la 
plus haute moyenne aux exa- 
meus de janvier.

Cours français.
1ère Division Florence Bou- 

dreau, Alice Bourque, Irene Bou- 
dreau. Adelma Arsenault, Cathe-

et 23 nécessaire. qu’elle n’a dii sa goélette dernièrement, 
pas eu beaucoup froid, du moins ----- 
elle ne s’en est pas plaint devant

M. et Mme Auguste Auffrey. et 
aussi M. Max Bourgeois, tous deSa Sainteté a nommé plusieurs 

evêques et a prononcé une allo- 
ention portant surtout sur a

Mada- 
mille 
figue 
teighs..1

Les Pêcheries subi dex pertes 'norme N, 
ees jours derniers, dans les régions d’Y-
nemi, quiDenis ce matin-là. 

on gèlerait à moins
.M. Denis Bourgeo 

Laurent à Mathurinj 
de Marie Melanson.

Aujourd’hui 
le cela.
s est fils de 
Bourgeois et 
fille de Lau-

Belliveau Village, étaient de pas- 
sage ici ees jours derniers en rou- 
te pour Moncton.

Une bordée de neige la plus 
forte de la saison nous est arri
vée à la grande satisfaction des 
gens qui en avaient tant besoin 
pour les opérations dans les bois. 
Si une pluie malfaisante ne vient 
pas nous l’enlever, les voitures 
d’été, jusqu’il présent en éviden- 
ce, disparaîtront.-

Canadiennes pres. et de la Batsée, * reçu des res- 
enrenouvelle ses attaquesforts et il 

Belgique etguerre.
Le Souverain Pontife a mis en 

relief lu neutralité du Saint-Sic-

rine Galland, Bella LeBlare.
2éme Division Léandré

dans le nord de la France,
mais tous ses efforts se brisent contre 

-
Lundi soir, les Belges se sont empa 

rés de plusicurs tranchées prés de l'Y 
! ser, à un ml le de Schraarbakke.

le correspondant du Daily Express".
STR\SBO RG MIS EN ETAT 

DE SIEGE
Londres, 29 jan. Le corres 

j pondant du "Morning Post à 
Berne, télégraphie : "Strasbourg 
se trouve is l’état de siège. Même 3 
les femmes des officiers ont recu 
l’ordre de quitter immédiatement 
la ville."

De dette dépêche laconique nil 
peut conclure que les mesures 
prises à Strasbourg impliquent 
que les Allemands impuissants , 

devant les attaques françaises, en 
Haute-Alsace, se préparent à se 
replier sur leur ligne de défense 
du Rhin.
NOI VEAU \RENFORTS 111 

TONS EN FRANCE
Paris. 29, Chagrinés pour n’a-

Du-Le rapport annuel du ministe- 
re des pêcheries nous apprend 
que l'an dernier la valeur totale 
de toutes sortes de poisson et 
leurs produits pris par les pô- 
cheurs canadiens s'est élevée il 
$33,207,748. Ce qui fait une di
minution de $181.716 sur Fannée 
précédente. Celle Industrie a 
donné de l'emploi à 71,776 hom- 
mes montés sur 1992 navires el 
37,686 bateaux, tandis que 26,- 
393 autres personnes trouvèrent 
de l’emploi dans les établisse 
ments de conserve. Les bateaux 
à gazoline remplacent rapide 
ment les bateaux à voile, 8.700 

< ayant été employés pendant l’an- 
née, une augmentation de 2,789.

Il est bon de répéter que le Ca- 
nada possède les plus grandes 
pêcheries du monde.

Le tableau suivant montre la 
valeur îles pêcheries de chaque 
province pour la dernière année

des 
runs 
gg 
on les

Villa- 
Moni-
Quoi 1
nm-an1 
e san- -

pais. Jeanne Fougére, Anna. Hé- 
bert. Yvonne Leblanc. George 
Poirier, Henri Martin.

Bénie Division Lorette Bour- 
que. Rosia Léger, Nora Léger, 
Evariste Belliveau, Alisea Léger, 
Alice Vautour.

4ème Division Alphonse Doi- 
ron, Yvonne Babineau, Fred. Le- 
Blane, Emma Richard, Louis 
Boudreau, Lina Leblanc.

3ème Division -Camille Vau- 
tour. Fernande Galland. Béatrice 
Caissie. Alyre Roy.

Anglais.
Grade VII Florence: Bon-

rent à Pierre Melanson, 11 est Agé 
de 79 ans. Son épouse, Nathaliege el a rappelé les efforts pour 

mitiger les effets désastreux du F 
conflit.

Sa Sainteté a ensuite invité 
tous les fidèles à participer aux 
prières publiques que Ion réci- 
tera en Europe, le 7 février, et en 
dehors de l’Europe, le 21 mars 
pour le rétablissement de la 
paix. Il déclara qu’il célébrera 
un office spécial avec ses cardi- 
naux, à Saint-Pierre, leî,fé
vrier.-,

,Melanson.- est fille de François à 
Dominique à David 
de Marie LeBlane.
de 73 ans. Ces deux vieux sont

Melanson, et
Elle est âgée

encore assez .bien portants pour 
leur âge.. Denis fait encore le
train de la grange tout seul
Nathalie tient encore sa maison 
toute seule. Elle espère cepen-| 
liant avoir de l’aide

et Premiers ministres du Canada

DATE DE LEUR MAINTIEN A 
POUVOIRavant long

temps. Ils ont quatre enfants vi- 
vants: Marie, épouse de Joseph

dque 
Tua 
L. Se 
nie de 
1 for ardents

Sir John Macdonald,. Cons..I). Melanson, du( lap Prié. Célina 1- ,o- 
Comeau dë 1867 1872. 

nf Sir Alex, Mackenzie, Libéral, 
résidant 1873 1878

mariée à Ferdinand
Université du College 

St-Joseph
dreau, Alice Bourque, Irène Bou- Scoudoue, Alphée, 
dreau. Puscialine McGinn, Marga- Memramcook et marié avec Her- Sir John Macdonald, Cons., 

1878—1891.
Sir John Abbott, Cons. 1891 

1892.
Sir John Thompson Cons., 

1892 1894. N
Sir Mackenzie Bowell, Cons., 

1894 1890,
Sir Charles Tupper, Cons.. 

1896 1896.
Sir Wilfrid Laurier, Libéral,

ret Cunningham, Estelle Babi méline Gaudet, et Hypolite, céli- 
bataire. demeurant avec ses vieuxnealt.

Grade VI Jeanne Fougére, 
'Léandre Dupuis. Anna Hébert. 
Yvonne LeBlane. George Poirier, 
Exelda Melanson.J

Grade V Lorette Bourque, Ro- 
sia Léger. .Nora Léger, Evariste 
Belliveau, Alice Vautour, .\L

parents.,
La journée du 27 

mencée le matin au
Vendredi, lu 20 du mois der- 

nier. M. l’abbé William Dargan 
disait un dernier adieu a son Al
ma-Mater". avant de s’embar- 
quer pour Tfiest, à- la conquête 
des âmes. ' M. l’abbé Dargan ter-

si bien com- 
pied des an-

tels, devait finir. le soir, à la rési-
dence des jubilaires.
nombre de parents

oit un grand 
t d'amis se

tait al- 
trai- 
Eman- 
postes 
inc par 
été in .

fiscale: 12 204208
Colombie Anglaise, $13.891,398 
Nouvelle-Ecosse. v 8,297 .626 
Nouveau-Brunswick, 4,308,707 

2,674,685

réunirent, parmi les quels le Rév. 
Père Hudon curé d, la paroisse, 
pour leur donner une veillée de 
cartes. Ces bons vieux ont ga-

voir pas jentevé aux Français 
leurs tranchées sur le plateau de 
Craonne, les Allemands envoient 
de nouveatix régiments il l’assaut 
aujourd’hui. Dans la région voi. 
sine du village en ruine d’Hurtu 
bise, se livrent les combats d’in- 
fanterie les plus sanguinaires de 
la guerre.

mina ses études en 1911. et des phonse Cassidy.
lors, il se consacra à la belle vo- Fred. LeBlanc. Al-Grade IV 1896 1911.

Sir R. L.. Borden. Cons.,
Ontario.
Québec.
Ile P.-E., 
Manitoba, 
Saskatchewan. 
Alberta, 
Yukon.

cation de L’enseignement. fit Phonse Doiron. Yvonne Babi1,850,427
1,280,447

606,272
148,602
81.319
68,86$

1911 
\

ses études théologiques au I idle neau, Yvonne Léger, Léon Roy, 
Léola McGinn.

gné presque toutes les parties.
ge même, jusqu’à ce que toi t ré 
comment, il se rendait à l’appel

La Lorraine, conquise par l’Allema 
the en 1870, est resté française, en 
dépit des efforts faits pour la germani- 
ser. Plus dune fois, le dimanche soir,

Vous avez pu germaniser:la plaine
Mais notre coeur, vous ne l’aurra Ta.

Une anecdote toute récente illustre 
délicieusement les .,„-,.. de la germa- 
misation. C’était un soir d’un magnin- * 
que Congres eucharistique dans l’une 
des grandes cités industrielles Lea jeu- 
fies gens des villages voisins, qui étalent 
venus au Congres avee leurs sociétés ou 
leurs groupes de paroisses, se réunis- 
salent pour retourner gaiement à )< 
maison paternelle: ils s’interpellaie nt. 
agr ablement, * appe laie ni par , ,. urs 
noms tout * coup, dans le granit siten 
ce et le calme majestueux de la nuit, 
nous les entendons se mettre en route,

vallée le cantique connu
Je suis chrétien, e’est ma gloire) 

et toute U bande de repren ire ce refrain 
et de le pousser triomphalement hors: 

rs poitrines devint ans a
le suis chat tien, , , at ,„, # Whre!

Je suis Prussien, mon démes poir !
Et les rires perlaient au bord du ruis- 

seau * travers la feuillée, et les terme a. 
ravis de se dire: "Et voila les fruits d 
leur germanisation Ah vraiment ils 
n’en ont pas encore fin laver -nous

4

Cela leur appartenu t bien. Du-.1-1.1 
le Vir- 
le Mo-, 

1" d’n- •
L er

Hropier
Jours. 4

rant la veillée, ils récurent cha- G uverneurs généraux 
cun un cadeau-souvenir comme : t.

la part de depuis 11

Grade III — Camille Vautour. 
Béatrice Caissie. Alyre Roy, Fer- 
nande Galland.

. Grade H- Orida Vautour, Paul 
Arsenault. Raoul Melanson, Léo- 
nie LeBlane.

Grade I (a) Bertha Cormier. 
Marguerite Galland. Léon Vau- 
tour. Lilianne Roy.

(b) — Emery Léger. Antoine Lé- 
ger. Anna Galland. Yvonne Chis- 
sic.

Tableau d’Honneur
Jean Arsenault. Léandre Du- 

puis, Irène Boudreau. Jeanne 
Fougère, Anna Hébert, Yvonne 
LeBlane. AAnnalice Hébert Gé 
raldine Melanson: Alphonse Cas-

de son évêque. Le collège Saint- 
Joseph perd un professeur distin- 
gne et dévoué. M. Dargan était 
l’ami de tous et beaucoup gslimé.' 
surtout par les élèves. Son dé- 
part nous est sans doute, un pen, 
cruel, mais nous nous réjouis 1 
sons, avec lui, du grand pouvoir 
que Dieu vient de lui confier et

confédérationmarque d’estime de
leurs parents et de leurs amis. La . ... PIRS
traite aux pommes et aux gA-DATS DE LEURS

L’artillerie légère françaiseFONCTIONS fauche les régiments saxons re-$33,207,748
nous donneTotal, a

Le tableau suivant 
la valeur relative des principaux 
boissons pour la même année:
Saumon,
Homard,
Morue.

teaux sucrés fut passée plusieurs
fois par M. et Mme Bourg .... S. EL 
certes. Madame Bourgeois s’y 1867 1868.
connait encore dans la confer Très honorable Lord Lisgar.

Le res1-18681872.
Très honorable Comte Duffe-

. % , .. nouvélantTrès honorable Vicomte Monck hauteurs occupées par les Fran-leurs attaques »ur les
fois par M. et Mme

cais, mais nonobstant leurs lour-
des pertes, les Saxons vont de 
nouveau à l’asaut des positions

TI françaises d’heure en heure.

$10,833,713
4.7 10.062
3,387,109
3,173.129
2,036,400
1,280,319

929,962
841,511

•810.392

tion des "cakes" doux.
de la veillé,, fut égayé par des 
parties de cartes.

de cette sublime moisson qui! d’heure en heure.rin. 1872 1878
Très honorable

Lorne, 1878 1883.

s’en va récolter dans l’Occident 
avec ce zèle ferme et arde ut iuon 
y trouve chez lui.

Quelques semaines avant 1rs 
vacances de Noël. M. labbé Dar- 
gan disait aurevoir à son "Alma-

quelque fois Les dernières dépéches éva 
luent le nombre des Teutons tuésns

10.00h ( 

ussons.
Brut

1 DA.,

Marquis

Marquis 
1888.

.1.Hareng- 
Halibut (hétan'.

5 Maquereau,
» Poisson blanc. 

Haddock,

beaucoup contestées de lu part
des concurrents vieux et jeunes dans le cours du cin-ou blessésdn jeu les anciens, et m' Très honorable, 
me les anciennes (les indispen- Lansdowne, 1883

*
quième jour de cette bataille à 
environ 10,000. Les pertes des 
Français sont comparative h 
légères. 4

sables colonnes comme les apne- Très honorable Lord Stanley 
lait si bien le regretté curé La- de Preston, 1888 1892,'
-__. s'amusaient, les premiers Très honorable Comte d Aber-
.i fumer et à parler da vieux deen. 1892 1898

Tres honorable: Comte d»1 Min-

._,.-., Mater", afin de se rendre à Brook:
1.3, 3 lyn. su ville natale ou il fut or-

Eperlan,
Huîtres.2312

Dans le comté de Rent 2842 
hommes ou garçons font la PA 
ne 2259 dans le comté de West 
Celand 4912 dans le comté de onicesiers et 1274 dans le comté 
de Northumberland.

sidy. Ernest LeBlane, Ambroise belle , 
Lavoie, Edith LeBlane. Rosia DA

amusaient. Les défenseurs occupent dedonné prêtre le 26 décembre, dans 
la chapelle de Saint-Jean, par Sa 
Grandeur Mgr George. W. Mun-

puissant retranchements, et les 
réserves se tiennent dans des ex-ger Lorette E urque Nora Léger, temps, chacun et chacune racon- 

AMisca Léger, Alice Williams. Do- tant son histoire ou faisant les to. 1898- 1904.
Tres honorable Lord Grey 1904 
1911.

.cavations hors des atteintes de l’a
, valanche constante des obus al-

delein, évêque auxiliaire de rine Melanson, Camille Vautour, 
Brooklyn. Il célébra sa prémiè- Henri Fougère, Anita Léger. Clau. 
re messe, dimanche, le 27. Mans dia Boudreau, Lloyd McWil 
l’église Saint-Martin de la Tour, liams. Blanche Laframboise, Léo-

remarqués qu'il lui
le temps passé et aussi sur le

plaisait sur

Soil Alt Roy. Due de Con-demands.,| 
l’objet de la réunion du jour, naught, 1911.....
temps présent, mais surtout sur

&on in- 
tement 
N. B.The ma- 
ureaux 
défunt

Un Consistoire Paris. 30 jan.—Arras continueApres avoir passé quelques sec nie Le Blane, Alexandrine Frenet- 
maines dans son pays natal il est- te Emile Babineau, Alma Bour-

Puis, comme toutes choses ont 
une finici-bas, mémé les choses ------- • - ----------------------d’être attaqué par les Allemands 

On dit qu’un récent canon sor- qui. bien qu’ils aient réussi « de- 
après avoir dit le chapelet de la ti des usines allemandes Krupp a molir les murs et plusieurs édi-

X
PRIERES

revenu au beau. Canada, qui de- geois, Marie Pellerin. Edmond 
.viendra son pays adoptif. Clément, Anna McWilliams Léo-

tenu le 22 janvier C’est mardi soir, le 26, que le na Cormier. Gladys. Doiron, Léa 
personne! du collège et tous les Babineau.

POUR LA PAIX les plus agréables. on se sépara

Sainte Vierge, chacun emportant une portée de vingt-huit milles, fices. ne peuvent pas entrer dans Le Liniment Minardi guérit le f 
un bon souvenir de cette fête in- Son boulet pose une tonne. • - " 'nu consistoire publie et privé? - la ville. Irhume.
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Add- 
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• NOTRE RELIGION. NOTRE LANGUE ET NOS COUTUMES.de 
li de

time. M. et Mme Bourgeois 
merciant encore une fois 
amis de leurs beaux cadeaux La GuerreSCOODOUC

Le 27 janvier 1915 avait lieu 
dans l’église de Scoudouc un évé-

élèves jouissaient de, sa présence re 
.* Lettre de Camille Degrâce, 

soldat, à ses parents
en le voyant revenir, au milieu 
de suaves applaudissements. par- 
tager, avec nous, nos agapes fra
ternelles. Mais c’est jeudi ma-

\. L.. 
ville ,*de leur aimable visite, et ceux-ci 

promettant aux vénérables jubi
laires de revenir dans dix ans 
pour célébrer avec eux leurs no- 
ces de diamant.

UN TiMoIN.

nemeut joyeux qui arrive rare- 
ment. M. et Mme etat de siège---Nouveau] Raid 

Dunkerque—Raid sur Ostende et r
Bruges

mis enlin que Thumble chapelle du Col- 
lège était dans l'allégresse où tous 
les élèves réunis attendaient l’ar
rivée du nouveau “Christ” pour

Denis Bour-
Jean, geois célébraient le cinquantième •

suranniversaire de leurSalisbury Plains, Angleterre,
11 déc. 1914.

J. Degrâce,

mariage. Ament de l’ordre de marcher con
tre l'ennemi; on est anxieux d’al- cette occasion ils faisaient chan 

ter une messe d’action de grâces 
à laquelle ils assistaient eux-mè- 
mes ainsi qu’un gra id nombre 
de parents et d’amis. II y eut de

tecte, 
jeudi

y célébrer la sainte messe. Ce fut 
un spectacle vraiment touchant 
de voir un des nôtres gravir les

B.M. Ier se battre pour la patrie, mais 
je ne pense pas qu’on aille sur le 
théâtre de la guerre avant les fê- , . 
tes. On nous a annoncé qu’à Foc- degrés du saint autel, témoin plus

Pré d’en Hant, N.% Cher père,
J'ai retardé un peu à répondre 

A vos deux lettres reçues la se- 
maine dernière. Je n’ai pas en 
beaucoup de temps à moi; j’ai 
passé quatre jours à Londres et 
je Vous assure que j'ai vu bien 
des belles choses. J'ai visité la 

tour de Londres, la garde à che- 
val, la galerie de tir. le palais 
Buckingham et toutes les princi- 
pales places de Londres. Il va y 
avoir du changement dans les 
batteries. On a terriblement du 
temps mouilleux, il y a environ 
quatre pouces de vase partout. Il fait un peu froid, mais pas aussi 
froid qu‘au Canada, il a a pas en. 
éore gelé. On est fourni d’un je 
ht poêle a Th
tente H * mai converse - par sol. 
dal, if on oed car dates tuer few 
la east en pru fare, to
’• i has 1

marqua une grande activité **•
département de laParis ** **- 

guerre « fait publier, ' 
vonnunigo officiel

W me re

pairut, * 
fort -
suctal 4 
mysI
'regel

20 jam CT 1015,
M. et Mme Max D. Cormier 

sont descendus a Boudreau Vil-

te 1 lentemi, dans’ le 
Blangy. prés du p 
Saint-Laurent.

m pendant la suit 
les alairod segu1

lit viling.casion des fêtes de Noël est du d’une fois de ces scènes grandio- 
Jour de l’An, tous ceux qui le dé- ses. Panne D.t.. 
sirent auront des passes pour une M. l’abbé Dargan demeura 
promenade à n’importe quelle avec nous jusqu à vendredi après- 
place en Angleterre. J ai aussi midi, le 26, alors qu’il se disi 
ontaininimaun allait geait vers les vastes prairies de entendu dire quion allait peut- Ouest ou il va travailler, pour

le reste de ses jours, i la vigne du

Max- * 
aud’s. 
edi et 
d’une

la belle musique et des chants ap- 
propriés à la circonstance. M. 
Philippe J. Melanson
l’orgue et les jeunes Demoiselles

fearf
lhe leagereor 
lataet

cudlla
I O ucha it lage visiter leur oncle, M. Anter- 

ne Bourque, qui souffre dun vio- 
lent mal de genou M, Houripan 

Moncton = faire teas-

pa. troupes gëgethe off.
Nos •" 
aunes aEvangeline Melanson, Claudia

Bourgeois chan 
terent avec ame les plus beaux
Melanson et a du aller 

ter, el esterd L. 
hono- 
visite

être exercer quelque temps dans 
le sud de la France avant d’aller asmorceaux de leur repertoire % selle

Seigneur. Nous lui souhaitons 
bon voyage et une moisson frue 
tuense. Puisse son exemple porter 
chez hos élèves, bons fruits• 
2e grand nomter 12 

gueur e’est is Nisir an lit dus

la communion les V 
laires encore as-z 
leur saw, sapproch 
Sainte Tuble pour y 4

lézés jubi 
derten pour 
read de la

au feu. Je ne sais pas si cette 
nouvelle est vraie, les soldats ne 
sont pas an courant des affaires 
de Farmée, mais on sait mainte-

al- wxitet:M -
le Cor- 

Moni- It
Jant qu’il nous faudra partir à 
‘une date peut-ein très rappro- 
chée. Cela, pour ma s let 

de/Albert 
hono- 
visite

m cifraie I
er toast mon sang • 

pooser chnsser 4gha•

i486
Ni dite

v
ermine 
dssiens i ch 1
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Ou l’on transige toute espèce d’affaires de banqu: -

DÉPARTEMENT DE BANQUE D'ÉPARGNES -Intérêt aux taux cou-

entier, à tous les pays, qu'ils 
soient belligérants ou neutres. Une Lettre de FranceOn relève ensuite le fait que le 
gouvernement canadien a de--
mandé récemment aux Etats- An Précident le PAlliance Franchise 4 Halifax N PUnis la permission d’expédier des Ay ICslucht QC 1 Alliance française, a haillax, N. E.
"équipements de guerre’l à tra- —---------------
vers l’Alaska, jusqu'il la mer et 11 ... . - „Al s .....
la requête a été refusée. . D’une Halifax, N. h., jan. 23 1915.
manière générale, lu lettre cerli- M. le Rédacteur, 
fie que les règlements de neutra-TI cadien.oniteur a déjà recueilli tant en espèces 

quien nature des souscriptions 
s’élevant à plus de 500.000 francs 
et distribué près de 200.000 ob- 
jets qui ont été directement remis 
aux combattants de première li-

Le Comité National d’Aide et de 
Prévoyance en faveur des soldats 
de France a adressé la lettre sui-

lité ont été appliqués par le gou
vernement américain avec un es- 
prit d’égale justice à l’égard de

h
Organe des populations françaises des provinces maritimes. 

Paraît le jeudi de chaque semaine.
lilaisloa , vante au Président de Alliance

Quelques-unes des plaintes rt- Française de cette ville :—
sumées par le sénateur Stone re- Paris, le 10 dee. 1914.
çoivent dans cette lettre une ré- A M. le Président de
ponse, question par question. • l’Alliance Française,

"Liberté des communications Halifax, Canada.
par cables sous-marins et com- Mangions 
munications censurées par télé
graphie sans fil." Au moment où la France en ar-

On déclare tout d’abord qu’un
poste télégraphique sans fil sur 
une côte neutre ne peut être dé
truit par une nation belligérante, 
mais celte dernière a le droit in-

gne par nos délégués se transport- nuits sur les dépôts de $1.00 en montant, 
tant à cet effet sur le front.1 y ! Les affaires par la malle sont expédiées avec soin et promptitude.

G A WHITE Garant . Shediac, B. N.
Nous n’hésitons donc pas a nous U* A. WDI1D, ocrant________

Mais les besoins sont immen- 
ses et se renouvellent saris cesse.ABONNEMENT

Un an, $1.00; 6 mois. 50e. Payable d'avance. On exige $1.25 par an 
quand il n’est payé qu’à la fin de l'année.

Pour les Etats-Unis l’abonnement est de $1.25 par année et invaria
blement payable d’avance.

ANNONCES
Première insertion, 10c. par ligne. Pour chaque insertion subséquen- 

te. 2e. par ligne.,
Impressions de toute sorte exécutées à bref délai et à prix raison- 

nables.

adresser, par votre organe, au par-| 
triolisme de nos concitoyens rë- 
sidant à l’étranger et au zèle de 
tous tes amis de la France, pour 
nous aider dans notre oeuvre. .

Nous espérons. Monsieur le 
Président, que l'Alliance Françai
se voudra bien être notre inter- 
prête auprès d'eux et se charger, 
de faire affluer les dons dans no
tre caisse. voire même de les cen-

La BANQUE PROVINCIALE du CANADA
i2mes envoie tous ses fils sur le plus 

vaste champ de bataille qu'ait vu 
l’histoire pour le tri omphe du 
droit et de la liberté des peuples, 
ce n’est pas en vain, nous en som-

CAPITAL PAYE ET SURPLUS, $1,637,873.40

11 De grandes fortunée ont commencé par une petite épargne. 

Institution vous donnera pour cela plue de garantie.

3

Aucune autre

mes convaincu, qu’elle fera ap
pel aux sympathies, qui, île tou
tes parts, la suivent dans la lutte 
où elle est engagée. A vous qui 
réunissez, autour de vous la plu-
part des Français résidant dans- 

votre ville et des étrangers atta- 
chés à votre pays par des liens in- 
tellectuels, il appartient de grou
per toutes les bonnes volontés 
prêtes a agir. Nous venons vous 
en donner une occasion et vous 
demandons votre plus efficace 
concours.

Vous n’ignorez pas le mouve
ment qui s’est produit parmi 
nous pour procurer à nos com
battants. à l’entrée de l’hiver, les 
sous-vêtements chauds qu’ils ne 
trouvent pas toujours dans les

contestable de couper un câble 
sur la haute mer. Par exemple, 
l’Allemagne a coupé le câble an
glais de l’île Farming pendant 
que la Grande-Bretagne intercep
tait le câble entre l’Allemagne et 
les Etats-Unis. La raison de ce- 
ci est que les dépêches par télé- 
graphie sans fil peuvent être en
voyées directement aux vais
seaux de guerre en mer qui peu
vent fondre sur les navires ap- 
partenant à un Etat ou à des par- 
ticuliers et se servir pratique
ment d’un territoire neutre com
me base navale. Ce serait con- 
traire à la neutralité.

“Soumission absolue aux vio- 
Jatious par l’Angleterre des règle- 
ments concernant la contrebande 
ordinaire et la contrebande sans 
conditions, tels que déterminés 
par la convention de La Haye.’'

Les nations ne s’entendent pas 
sur ce qui est article de contre-

14

traliser pour nous les faire par
venir. v

Veuillez acréer, M. le Président, 
l’expression de notre considéra 
lion la plus distinguée.

0. Bot sot FT,

INSTITUTION FRANCAISE—ENCOURAGEONS-LA. :. ....
Toutes sortes d’affaires de banque sont transigées dans toutes ses succursales..P. E. ROBIDOUX,

Editeurs-propriétaires,
G. E. ROBIDOUX, 

Shédiac. N. B.

SUCCURSALE— MONCTON, N.- B.---------------------------0. H. BOUDREAU. Gérant.
Le monument funèbre de Pie X laume 11 à son “vieux Dieu", il 

faut savoir que ce “vieux Dieu", 
Les cardinaux créés par le Pa- dont l’usage, nous disait-on sans 

pe Léon .XIII s’étaient concertés 
eu vue de faire élever, à sa mé- 
moire, un monument à Saint- 
Jean de Latran. Les cardinaux 
nommés par Pie X ont suivi cet 
exemple, lis ont décidé de faire 
ériger au Souverain Pontife dé
funt un monument dans la basi
lique vaticane dans les caveaux 
de laquelle son corps a été dépo
sé. .

Des quatre-vingt-onze cardi- 
maux créés par Pie N au cours de 
son pontificat de onze années, 
quarante-cinq lui survivent. Par- 
mi eux S. S. Benoît XV a choisi, 
pour mener à bonne fin ce pro
jet. une commission de trois 
membres composée de Leurs 

Eminences les cardinaux Merry 
del Val. Cagiaro de Avezedo et 
Bisleti.

Succursale Edmundston, N.-B.,
L. A. GAGNON, 

Gérant.

J. HAYEM.
Le Président.

Succursale Caraquet, N.-B., 
Le Sec.-Général. P. E. MOREAULT,

rire, est spécialement réservé à 
‘empereur, n’est rien moins que 
e dieu Odin, le Père universel 
jui dans le brouillard du Nord, 
entouré des Vierges Sanglantes, 
préside à des tueries indéfinies, 
mêlées d’affreuses ivrogneries.

"Mais les armes de la France 
vont à la guerre, aujourd’hui 
comme toujours, avec les senti- 
ments d’héroisme généreux qui 
animaient la chevaleresque Jean- 
ne d’Arc. Nous portons en nous 
son exemple, et. fût-ce à notre 
insu, les impulsions mêmes qui 
l’avaient mise en mouvement. 
Quand les Allemands déifient la 
déloyauté et la cruauté, et quand, 
justifiés par leur idéal, ils pro
jettent d'écraser les faibles et 
d’asservir le monde, groupons- 
nous autour d'une vierge toute 
faite de vaillance, de bonté, de 
droiture et de sacrifice, pour pro
clamer d'une voix unanime.

Gérant.Vu l’urgence immédiate dans 
laquelle se trouvent les troupes
alliées luttant pour la défenselde 
la France et de l’Empire Britan
nique, c’est-à-dire pour le triom
phe du droit et de la liberté, je 
n’hésite pas à placer cette de- 
mande du Comité National de
vant vos nombreux lecteurs.

Toutes personnes disposées à

Printemps 1914
Nos MARCHANDISES DU PRINTEMPS sont maintenant ouver- 

es et chaque département est rempli de ce qu'il y a de mieux sur le 
marché et à des prix qui nous permettent d affirmer en toute verite 
quils sont plus bas que n’importe où ailleurs.

Une visite vous vanvaincra du bien-fondé de notre assertion.
Pour nos HARDES, nous avons puisé dans les plus grandes mai- 

• sons de gros qu’il y ait dans le pays. C'est dire que nous avons oequit 
y a de mieux et que nous sommes en mesure d’habiller HOMMES, 
JEUNES GENS ET ENFANTS dans les meilleurs goûts et a des prix

' *1contribuer a ce fonds peuvent 
faire remise au soussigné ou à M. 
Geo. E. Franklyn Consul de 
France à Halifax. Chaque don 
ou contribution portera le nom et 
l’adresse du donateur et comme 
dans le cas des dons envoyés à 
M. le Sénateur Poirier et à M. C.-

fournitures de l’intendance. Le 
Comité National d’Aide et de Pré
voyance en faveur des soldats, 
fondé par un groupe de hautes 
notabilités nationales, s’est don
né comme but de subvenir, sous 
ce rapport, aux besoins de nos 
troupes. Approuvé par le Minis
tre de la Guerre et le Gouverneur 
Militaire de Paris, autorisé à ap
poser. avec le concours des Pré
fets et des Maires, des affiches 
blanches avec dispense du tim
bre et à faire recueillir par les 
Trésoriers-payeurs. Receveurs et

bande, les droits des neutres et 
des belligérants étant opposés, et 
aucun tribunal n'existant auquel 
ces questions plussent être sou
mises.

"Adhésion à la protestation 
contre l’Angleterre qui met le 
cuivre et autres objets sur la lis
te d’articles de contrebande ab
solue."

D. Hébert. Shédiac, N. B., la liste 
des contributeurs à çe fonds sera I 
conservée dans nos archives na- 
tonales...

Parmi le personnel du Comité NOTRE ASSORTIMENT DE CHAUSSURES est au complet et fort 
de Patronage de Paris, on trouvé attrayant sous le rapport de la façon et de la durabilité. 2 
les noms de M. Bourgeois. Séna- 
teur. ancien Président du Conseil.

jui défient toute compétition.
En fait de CHAPEAUX et CASQUETTES, de toute beauté, 

ions ce qu’il y a de supérieur et dans les plus jolie patrons.
noue

Religieux chassés En fait d’INDIENNES, de COTONNADES, GINGHAMS, MOUS- 
SELINES, "nous invitons les dames A venir les voir : les voir c est les .Français de tous les partis, que le

propre de la puissance est de dé- Il est ici déclaré que toute sai- Percepteurs, les souscriptions 
|sie de cuivre américain a été sui- i patronné par la Chambre de 

vie d'une prompte protestation et | Commerce de Paris dont il occu- 
que l'on considère actuellement pe en partie les locaux, installé

Plusieurs centaines de reli- 
-gieux français. Dominicains.

Franciscains. Bénédictins, Pas- 
sionnistes. Frères des Ecoles 
Chrétiennes, ont été chassé de la 
Syrie et de la Terre-Sainte par le» 

Tures. Un grand nombre de re- 
ligieuses l'ont été aussi.

Les Turcs, tout eu respecta nt 
In vie des religieux, ont occupé 
les couvents, les monastères et 
les ont transformés en casernes. 
Ils ont donné aux religieux le 
temps d’évacuer les lieux. Ils 
leur ont permis d’entasser dans 
les chapelles ce qu’ils ne pou
vaient emporter. Les portes des 

chapelles ont été ensuite scellées 
en présence des officiers turcs. 
Les religieux anglais et russes, 
est-il dit ont été traités de la mê
me manière.

Les consuls d'Espagne et dIta- 
lie ont fait tout en leur possible 
pour prêter assistance aux reli- 
gieux expulsés.,

et de M. Poirrier. Sénateur de la 
Seine. Ce fait sera d’un intérêt 
particulier pour l’Acadie.

F. G. J. COMEAT,
( Délégué. pro-tem de 

l’Alliance Française.

idmirer.
Nous avons ce qu’il v a de mieux en. EPICERIES, en TAPISSE- 

RIES, PEINTURES, HUILES, CLOUS, FERRONNERIES, BAR- 
VEAUX, etc..

N’oubliez point de venir nous voir et de vous convaincre que 
Icous n’avançons rien qui ne soit la pure vérité. En achetant ici, vous 

épargnerez votre bourse tout eu obtenant les marchandises qu il y ait 
|sur le marché. >_.-v - ■ '. - / 

JAMES E. WHITE, ■ - - SHEDIAC

livrer et de protéger.”
Jeanne d'Arc est en effet le 

parfait symbole de notre concep-| 
tion de là puissance et de la gloi-।si l’on a raison de ranger le cui

vre brut parmi les articles de con. 
trebande absolue, bien que le par le Ministre des Beaux-Arts, il 
gouvernement soit nécessaire « ......... ======= ... ................
ment embarrassé en traitant ces.I 
questions à cause de la déclara - que la cargaison du "W ilhelmi- 

na" se compose de marchandises

en outre au Jeu de Paume gra
cieusement mis à sa dispositionre îles armes.

—L’Action française.

Le commerce des Belligérants ST-CYRILLE, KENT
tion des Etats-Unis qui plaça au
trefois sur sa liste d’articles de faisant parti de celles qui figu- 20 jan. 1915.Le gouvernement américain dé-

M. et Mme Cyrille M. Cormier: 
viennent: d'arriver d’une prome-

rent sur la liste des articles declare qu’il n’est pas tenu d’in- contrebande tous les articles ser-
terdire l’exportation du maté- vaut à fabriquer des munitions contrebande conditionnelle ni- 
riel de guerre mais que c’est et mettant le cuivre sur cette lis- «nt de plus à un navire de guerre *nade dans l’Etat de Massachu-| 
aux intéressés de faire la peli-te. d’une nation belligérante le droit setts, ou ils ont rencontré un
ce des mers s’ils en ont les mo- "Soumission sans protestation | de la confisquer et faisant appel grand nombre de parents et d’a-| 

aux Etats-Unis pour qu'ils de- mis. Surtout à Leominster. New. 
mandent le congé immédiat du Bedford et Cambridge. Dans la 
navire et de sa cargaison. première de ces villes, ils ont ét(.

Cette cargaison qui comprend l'objet d’une agréable soltée cher Cette QUEEN CANADIENNE est U plus FINE QUEEN qui soit sur le 
y ( marché. Chaque sac et chaque baril sont garantis donner satisfaction.

NOUS VENDONS LES
Farines Kainbow, White K ose, 

Stockwell et Canadian
,yens. à l’intervention dans le commer-

i. ———; | ce de l’Amérique avec les na-
Washington, 25 jan.—Le gou- lions neutres comportant l’ex- 

i 4- : lita portation d’objet de contrebande 
absolue ou. conditionnelle."

ueen.
vernement américain a publié au
jourd'hui une longue disserta- de grandes quantités de grain de M. Edmond Girouard, ou 

viande et de fruits, est destinée foule de parents et d’amis 
non pas au gouvernement alle- taient réunis pour leur souhaite:

tion dans laquelle il exprime ses 
opinions concernant les droits et

“Défaut d’em-pêcher le trans- 
port de soldats anglais et de ma
tériel de guerre à travers le terri
toire américain."

Aucune preuve n’a pu être 
fournie à ce sujet et la demande

Venez et essayez la.
ACHETEZ NOTRE FIL D’ENGERBAGE.la bienvenue et leur présenter desmand. comme l’avocat de la com- 

pagnie est prêt à le prouver, mais 
aux non-combattants. -

Les autorités de la douane 
américaine ont donné du reste 
une garantie à M. W. T. Brook- 
ing. représentant des expéditeurs, 
sons forme d’affidavit, et M 
Lindheim leur avocat, a déelré 

qu’ils étaient prêts à la faire res- 
pecter à n’importe quel prix.

Interrogé au sujet du déhget 
du “Wilhelmina", très tard hie’ 
soir, sir Courtenay W. Bennett 
consul général anglais t New 
York, a refusé de discuter ce dis

Washington, 23 jan—Onn

les devoirs de nations neutres 
dans la guerre européennes ac- 
tuelle.

Un document contenant 5000

cadeaux. Mlle Célina Girouard a 
bien voulu les accompagner dans W. E. Forbes - Richibouctoules différentes villes des Etais 
Unis qu’ils ont visitées. Ils sont 
revenus enchantés de leur pro- 
menade et m’oublieront jamais 
cette belle promenade. A leur re- 
tour, une surprise leurYtait rë 
servée. Mlle Mande Bourgeois,

En union avec l’Empire Brita miue mots, préparé par le président du gouvernement canadien d’en- 
Wilson, le secrétaire Bryan et le voyer des munitions par l’Alas- 
conseiller Robert Lansing, du dé- ka a été promptement rejetée, 
parlement ‘de l’État, après une "Traitement et détention final 
consultation de plusieurs jours, du steamer allemand "Geir" e

, i été livré au public sous la for- du charbonnier "Locksin", à Ho
u Public du

Comté de Kern
Sur la demande faite par S. E. 

le cardinal Bourne, archevêque 
de Westminster, à S. E. le cardi
nal Luçon, archevêque de Reims, 
et sur l'assurance donnée par ce
lui-ci à son vénérable collègue 
que la nation française serait 
heureuse de s’associer à ses Al-

leur lut une jolie adresse, au non 
des amis de St-Cyrille et Mlle Em-| 
ma LeBlane leur présenta in jo 
li et superbe portrait. M. et Mm’ 
Cormier remercièrent avec émo- 
tion, leurs bons amis de leurs bel

me d’une lettre adressée par le se- 
rétaire d'Etat au sénateur Stone, 
lu Missouri président du comi-

nolulu."
Les circonstances ont été étu 

diées et la décision prise est Fac 
cord avec les principes du droi• des affaires de l’extérieur, au 

én t.liés dans une même journée de 
prières solennelles pour supplier 
Dieu de bénir leurs armées, les 
archevêques et évêques de Fran
ce nid ordonné que, conformé- 
ment aux désirs des deux cardi
naux, le dimanche. 3 janvier, se- 
rail pour leurs diocésains “un

Epargnez votre argent en venant acheter les marchandise:international généralement adop 
tés.Bien que celte lettre soit une 

éponse aux questions posées par 
e sénateur Stone. - à la suite de concernant les règles relatives 
laintes formulées, par la presse

dont vous avez besoin au Magasin Z. Léger, Rexton. Note 
avons un immense assortiment de marchandises qu’il nous fai 
vendic poi r faire place aux marchandises du Printemps.

les paroles et de leur joli ça 
deau et dirent qu’ils se souvien- 
draient toujours de celle belle ré. 
ception.

"Injustice envers l’Allemagne
croit pas que le gouvernement 
anglais ait été consulté au sujet 
du voyage du navire américain 
"Wilhelmina", ayant à son harc 
une cargaison de vivres. de New 
York et se rendant directement 
à Hambourg, Allemagne.

Le département de l’Etat a over 
ti les armateurs qu’ils ont le dro 
de transporter une pareille ear 
gaison en Allemagne, pourvu qu 
les vivres ne soient pas destinée 
au gouvernement ou à l’armée d 
l’Allemagné. Quoi qu'il en sot

l’approvisionnement de charbor 
des navires de guerre dans la zô 
ne du canal de Panama."

Bien que les règlements n’aien’

ecusant le gouvernement de 
Washington d’injustice à l'égard 
le l’Allemagne et de Autriche

Marchandises sèches,
Hardes confectionnées, 

Chaussures,
Epiceries, Farine et Moulée

Le tout au plus bas prix possible. En achetant ici

SOME VALUABLE
SECRETS RETEALE

HOW to keep lemons fresh for three. 
months; how to keep flowers-fresh for 
weeks; how to cure roup in fowls: how 
to keep eggs and butter fresh for six

jour d’humble prière et de sup- lle sert également à préciser la 
plications" afin d’obtenir la béné- , politique des Etats au sujet #

pas été edictes avant le 19 no- 
vembre, on n'a pas connaissant 
ce qu’aucun navire ait pris di 
charbon dans cette zone et I 
conduite par nous adontée le fé

iolitique des Etats au sujet <tT 
restions de neutralité restées.diction de Dieu sur les armées de 

la France et de ses Alliés. ns solution jusqu'ici.
Après avoir répondu séparé-Ce jour là, dans toutes les égli

ses de France qui n’ont pas été lent à des neensations spécifi sans qu'aucun des belligérant ai 
nues on attire Tettention sur le ;

qui ne sont pas en leur posses- fait que les États-Unis on’
sion, on a chanté les Litanies de prompt .... eut nis à nartie 1

Voitmonths; how to make hens lay a 
through the. moulting" and winter si faites des épargnes. Une visite à notre magasin vous 

vait cra.
détruites par les Allemands ou été le moindrement favorisé;

“Défaut de protester contre le
changements faits nar le couver
nement anglais à 11 Déclaration . ... : , 11la TL les autorités sont davis que
1 v res. gouvernement anglais n° e TeNous ferons remarquer que c- e

en co
son; the easiest way to keep setting 
hens, pigeons and poultry free from. 
vermin: how to home cure beef ; hov 
to hatch three times as many pullets

Z. LEGER, Rexton.la chaire, on a lu un acte de con
sécration an Sacré-Coeur de Jé
sus avant le chant du Tantum 
ergo._

Grande-Bretagne aussi bien que 
l’Allemagne et tout autre goniver 
nement avant enfreint les droits 
de ce pays.

1.
than cockerels; how to rot any stump 
in five weeks so that it can be torn I 
pieces with, a pick axe; how to ban • 
mosquitoes (new discovery) ; how to 
make new lace look old: how to prevent 
young children biting their finger nai’s: 
how to destroy the whisky habit in 72 
hours without drugs; how to immediat 
ely, cure constipation by a natural food 
remedy without drugs or exercising 
how to cure corns to stay cured: how 
to quickly eradicate boils and rarbus 
eles; the scientific way lo enlarge hast 
how to painlessly remove sup 11 
hair in five minutes: how to destroy 
blackheads and pimples and to have r 
lovely natural complexion: how 1

.• pas a saisir Id cargaison $211- ■ gouvernement a declare ne pen / , . : ..• a tenir le navire pratiquant ner
tement le contraire de re qu’il fe Au Public du

Comté de Kent
Sauvez de l’argent - 

en faisant vos achats au magasin de la Cie 0. M Me 
lar S n.’ L mitée. A SAINT-ANTOINE.
Nous avons un gros assortiment de marcha dises.

La lettre se termine par la de 
claration suivante touchant 1 
question fort discutée de Hexpor 
talion des munitions de guerre.

“S’il se trouve des citoven 
américains, partisans de liA 
magne et de l’Autriche-Rone: 
qui sont d'avis que cette adminis 
tration traite d’une faeon inju
rieuse les pays dont il s’agit, e 
sentiment provient du fait qu 
sur la haute mer, la puissane 
navale austro-allemand'' est d 
beaucoup inférieure à celle de 

l'Angleterre.
"C'est l'affaire d'un belligérant' 

d'empêcher sur les hautes mer- 
que la contrebande ne parvienne. 
i l'ennemi. Les citoyens de ci 
pays qui sympathise avec F'Alle-

voir adopter toute d’une pièce le. 
déclarai ion de Londres et que les rait au cas où le "Dicia", she en 

nement de la ligne Hambourg 
Amérique, prendrait la mer avec 
son chargement de coton.

La note anglaise du 10 junvie 
admettait que Ton ne pour il 
sir les vivres et soumettre lerf 
sort H la cour des prises, à mon 

-qu'on eut des souprons qu'ils 
étaient destinés aux forces ente- 
mies ou à un gouvernement en- 
nemi. Mais bien qu'exprimant 
son intention de suivre cette rè-

No» héros et les leurs changements effectués dans ce 
code naval n’affectent pas les 
Etats-Unis en général, mais sen 
lement quelques citoyens améri
cains. en particulier. Chaque fois 
que ces droits ont été violés, lad- 
ministration a tout fait pour ob
tenir le redressement des torts 
causés.

Maurice Barres publie dans 
l‘"Echo de Paris" l'exposé des 
motifs de sa proposition de loi 
tendant à établir une fête natio
nale en l’honneur de Jeanne 
d'Arc. H y oppose les héros elle- 
mands à nos héros, notre con
ception de la puissance à la leur:

“C’est bon aux/ Allemands, s’ils 
veulent exalter les vertus qui les 
ont faits grands et qui peuvent 
les faire plus grands, d'aller cher- 
cher des modèles dans le fond 
des époques barbares. Ils ont 
installé l’effigie du roi des Vanda- 
les sous leur temple de Walhalla, 
dédié aux héros qu’ils jugeaient 
dignes de provoquer leur enthou
siasme et de former leurs âmes. 

Leurs savants depuis un siècle 
recueillent toutes les épaves des 
-lees paiennes, tous les héros, 
tons les dieux ‘qui sont des con
seillers de massacres et de pilla-, 
ge, et s’efforcent pédantesque- 
ment de les introduire au fond 
de la conscience nationale de la 
Germanie. Et si l’on veut com- 
prendre ce que signifie ces appels 
constants et monotones de Guil-

Marchandises sèches, 
Hardes faites

Le commerce des neutres 
----- --sa

a Groceries 
Farine 
Barreaux 
Ferronnerti-,

bleach and banish freekles; how1 
quickly overcome the blushing habit 
how to vanquish eez ma and other s’ 
diseases: how to stop head no.s rs. ri 
ing in the ears, etc.,, how to instant! 
relieve neuralgia and hay fever;or 
to remove dark lines under the < ysch •- 
to stop falling hair, how to greatly in\ 
prove impaired eyesight; how to ban-Y 
ish wrinkles; how to permanently clear 
the scalp of dandruff; how to eff etively 
destroy bedbugs; how to banisir thwe- 
matism; how to treat inflamed eyelids. 1 
also the great fat reduction secret ; how 
to make a delightful eleansing es m:’ 
all for 25 cents, which is my complet 
charge for the above and other inside, 
valuable information that will help you| 
wonderfully. I do not sell prepare-

gle de conduite, le gouvernementIN NAVIRE AMERICAIN EST - 
PARTI DE NEW-YORK POUR anglais ajohtait:

Chaussures ) 
Claques"Nous në pouvons rien promet-HAMBOURG. AVEC UNE CAR- Etc., Etc., Etc.GAISON DE PRODUITS .XLI- tre sans conditions et d’une fa- 

en- , Nous [ renons tous les produits de la ferme. 
Nons payons argent comptant pour les patates. 
Une visite vous convaincra.

CIE O. M. MELANSON, Limites

çou illimitée tandis que nosMENTAIRES. X:nemis refusent d’obéir aux loismagne et l’Autriche 1 Hongrie : 
croient qu'il incombe à ce gou- New-York, 23 jan.- —Risquant de la civilisation et de l’humanité 

d'être saisi par les navires de adoptées jusquici, et dans lin- 
’e dans l’exercice d’un devoir de guerre anglais, le "Wilhelmina", certitude où nous sommes de sa- 

battant pavillon américain, a voir jusqu’à quel point nos enne- 
pris la liante mer hier soir avec mis violeront cas lois à l'avenir." 
sa cargaison de vivres évaluée à .Cette déclaration semble indi-

vernement une obligation spécia-

neutralité. Aucune obligation de 
•e genre n'existe. D. M. LEGER, titrant.

“Si l'Allemagne et l’Autriche- 
Hongrie ne peuvent importer de 

• pars des articles de contreban- Mme C. H. Galland$200,000, en roule pour Hini- quer que l’Angleterre se réserve 
bourg, le droit d’examiner chaque car-

•. il ne s’ensuit pas que les Si le "Wilhelmina" est saisi et gaison, ce qui amènera eousé- 
tats-Tn’s doivent fermer ses détenu, la W. !.. Green Commis- quemment la détention du navi- 
Mire • • u Alliés. Los mar- j sion Comanpy, qui a nolisé le n° 4 re dans un port anglais A tions; satisfaction guaranteed. Prof.: Xj

w. c. Woodward, Box 115, Clementon, - as 1.. 
New Jersey, I ; J, Modiste
24 jan. 3m.

sion Comanpy, qui a nolisé Ie no re dans un port anglais tandis 
vire, enverra une protestation au que l’on procédera à la visite, 
département de l’Etat déclarant! ■—-——.

hés de ce pays sont ouverts dans 
es conditions égules au mond i Shediac, N B.

<•
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9 0MONITEUR ACADIENLE
ADRESSES D’AFFAIRES I Nouvelle-Ecosse, et le sympathique dernier titre, de souligner lui aus- 

Monsieur MacDonald, de Halifax, si le rôle bienfaisant d un corps 
l'un des amis de notre œuvre, nous de Cadets dans un Collège: le dé- 
avaient fait l’honneur d'être des nô- veloppement du patriotisme, de 
tres, à cette occasion. , la vigueur physique et morale

La séance qui s'ouvrit au accents n’en sont pas les moindres avan- 
guerriers de Sambre et Meuse fut lages... Je ne puis que résumer 
l’œuvre et le triomphe des Cadets : kt tous ces aperçus. Joules ces n 
note militaire y inspira les joyeuses flexions marquées au coin dune 
sonneries, par lesquelles la fanfare longue expérience, d’une sage 
salua leurs succès, et elle domina compréhension des besoin de la 
aussi dans les différents monologues jeunesse, d'un tact parfait.

Est décédé, à Westbrook Me., 
le 8 janvier, Michael Poirier, 
après une longue maladie souf-

Hotel Leblanc 
Rishibouetou, N. B.

NAISSANCE

A St-Fabien de Kent, le 24 dé
cembre, l’épouse dé M. Maxime 
Bastarache faisait cadeau à son 
mari d’un gros garçon, qui fut 
baptisé par le Révd Père Ouellet, 
sous le nom de Joseph-Freddie. 
Parrain et marraine, M. Jean- 
Baptiste Bastarache et Mlle El- 
mire Bastarache. soeur de l'en
fant.

Dr J.A.LEGER 
N SHÉDIAC, N. B.
Bureau bâtisse Martin McDonald. Risidence 

. voie de te rue Ste-Anne et de U grand-rue.

Dr L.Eric Robidoux
MÉDECIN ET CHIRURGIEN

Bureau at résidence 1 Coin de la rue Queen et 
grand’rue

SHÉDIAC, N. B.

Compagnie 
). M Melanson.

Limitée.

ferle avec patience et résignation.1 
Avant sa mort il a reçu tous les 
secours que notre sainte mère l'E
glise accorde à ses enfants à 
l’heure du trépas. Il laisse pour 
pleurer sur sa tombe une épouse 
inconsolable son père, Jean Poi- 
rier, de W estbrook. Me., et deux 
soeurs. Madame Marguerite Ri
chard et Madame Henriette 
O’Brien. Le défunt était âgé de 
41 ans. Le service funèbre eut 
lieu à Westbrook à neuf heures 
le 42 janvier. La messe solennel
le de Requiem fut chantée par le 
Révd Mgr A., Hamel, curé de la 
paroisse, ayant les RR. PP. Oue- 
lette et Giguère comme diacre et 
sous-diacre. Les porteurs étaient 
MM. Melite Arsenault, Georges 
Aucoin. Cléophas Jiardin et Jo
seph Jiardin. Il appartenait aux 
sociétés de L’Assomption et des 
Artisans Canadiens - Français.

Mme Poirier a la sympathie 
d’une foule d’amis.

Le bouquet spirituel offert par 
ses amis se composait de 52 cha- 
pelets des morts. 40 chapelets de 
la Sainte Vierge, il communions 
et 3 messes..

R. 1. P.

"tud dans la partie commerciale de 
le.

Excellentes accommodations.

-Termes modérés.

A. T. LeBLANC, 

Propriétaire.

leset spacieu écurie

B

que nous eûmes le plaisir d’applau- 1 Monsieur MacDonald, comme 
dir. J’en excepte toutefois les deux toujours commença par quelques 
dialogues du "Doctor and Patientu histoires disopilantes destinées, 
et le Forget me Nota: le premier 
pourrait aussi bien s’intituler sune le-

A Cocagne le 17 décembre, l'é
pouse de M. Amédée Gallant, une. 
grosse fille, baptisée par le Révd 
Père L’Archevêque sous le nom 
de Marie-Eva-Laura. Parrain et 
marraine. M. Joseph Gallant et 
Mlle Eva Léger.

Dr J. A. Gaudet,
MÉDECIN-CHIRURGIEN

ST-JOSEPH, MEMRAMCOOK

Les maladies des yeux et des oreilles sera 
maitées comme auparavant.

DR T. J. Bourque
MÉDECIN ET CHIRURGIEN

RICHIBOUCTOU, N. B. 
#. —

Consultation à toute heure du jour et de la nuit
Pharmacie de première classe—Drogues, par- 

■ms, articles de toilette et as fantaisie, cigares 
ittabacs de choix.

sans doute, à préparer le terrain
aux recommandations pratiques, 
qu avec d'à propos et en sa quali- 
té d’homme d’affaires, il fit à nos 
jeunes gens. H leur montra com- 
ment il fallait s’y prendre pour ti- 
rer toujours haut et droit dans la

çon d’hygiène pratique". Qui c’a ren
contré de ces malades qui “mangent 
trop, boivent trop, ne dorment pas 
assez, ont la phobie de l’eau... »? Il 
suffirait pour les guérir d’observer les 
lois fondamentales de l’hygiène, mais 
camme il n’est rien qu’ilsee redoutent 
autant, on perd avec eux sa peine et 
son temps : notre Docteur en a fait 
une fois de plus l’expérience. Quant 
au second dialogue, il est lui, l’histoi- 
re d’une crise d'âme que le souvenir 
d'une mère tendrement aimée aide à 
résoudre avec honneur.

Toutefois, le véritable intérêt de la 
soirée était ailleurs et on l’avait ré
servé pour la fin : il fut concentré au
tour des discours qu’annonçait le pro
gramme et de la remise des décora
tions. *

Le Révéreud Père Supérieur, tout 
naturellement prit la parole : en des 
termes empreints de la plus délicate 
courtoisie, il souhaita, d'abord, la 
bienvenue aux hôtes distingués qui 
nous honoraient, ce soir là, de leur 
présence, puis, il mit en lumière les 
leçons qui se dégagent de la victoire 
remportée par nos élèves ou que celle- 
ci lui suggère. Ici, comme en toute 
chose, leur succès dans ce concours 
de tir de l’En pire est le couronne
ment du travail persévérant et enthou- 
siaste. —On devine les conclusions 
d'une haute valeur éducative, que le 
Révérend Père Supérieur tire de cette 
constatation. Puis, insensiblement et 
comme par la force des choses, il est 
amené à signaler les nombreux avan
tages dont la création d'un Corps de 
Cadets a été la source pour nos élè
ves : il leur a été une école de disci
pline et une aide puissante dans la 
formation du caractère. C'était là du 
reste, ce qu'on en attendait en intro
duisant les Cadets au Collège, et cer
tainement, les heureux résultats qui 
en sont sortis ont été la justification 
de cette initiative. Aussi il n'est que 
justice d'en faire partager L’honneur 
à tous ceux qui ont contribué à leur 
organisation, et parmi eux Monsieur 
le Lieutenant Burrell a droit à une 
place tout à fait à part : c’est lui, qui, 
par son zèle persévérant, son inlassa
ble dévouement a assuré la victoire 
du corps de Cadets dont il est l’ins
pecteur. Avant d'offrir la parole à 
Monsieur le Surintendant de l'Educa
tion, ie R. P. Supérieur tint à féliciter 
lui-même les élèves de leur succès, 
et il les encouragea à garder leur pre
mier prix en gardant leur première 
place dans le concours de tir de l’Em
pire Britannique.

Monsieur MacKay se lève à son 
tour, pour nous dire, tout d’abord, la

Abbe Heber.t
Ensanteur pour les Comtés de

Westmorland et de Kent
Encanteur pour la ville de Shediac et agent pour 

l'Empire Cream Separator Co. of Canada.

SHEDIAC, N. B.

Draps,DECES
A Memramcook, le 30 décembre, s’é- 

teignait Dame Denis H. LeBlanc, née 
Domithilde LeBlanc, à l’âge de 57 ans 
Elle laisse pour pleurer sa perte deux 
garçons, quatre filles et un époux. Les 
garçons sont Tilman D. LeBlanc, entre
preneur. de Moncton, et Antoine Le- 
Blanc, de la Cie LeBlanc et Gaudet, de 
Memramcook. Les filles sont Madame 
Arcade Cormier, Madame Albert Cor- 
mier, Mlle Evangéline LeBlanc, institu- 
trice, et Mlle Florine LeBlanc.

Les funérailles eurent lieu à Mem- 
ramcook le 2 janvier. Un grand nom
bre de parents et d’amis suivaient la dé
pouille martuaire.

De dispositions sympathiques, ten- 
dres, et douces, la défunte sera sensi
blement regrettée de ses parents et de 
ses amis.

n. 1. P.

vie. La leçon fut parfaiteme nt 
comprise.

Il ne restait plus qu’à remettre 
aux heureux vainqueurs les mé- 
dailles qu'ils avaient méritées par 
leur habileté: elles furent épin- 
glées sur leurs poitrines par ceux- 
là mêmes qui venaient de les fé- 
liciter si chaleureusement.

Voici la liste des Cadets qui ont 
pris part au concours : Donat Ro- 
bichaud, Alfred Léger, Melbourn 
Oliver. Auguste LeBlanc, Adol- 
phe Gaudet, Ferdinand P. O. Le- 
fort. Pierre Lefort. Raymond Ri- 
chard. Roy Farnell, Charles Du- 
mont.

Draps,Toute lettre ou demande per la malle sera l’ob 
et d’une prompte attention.

Toute
re

A présentement une couple de chevaux à ven- 
dre.

Draps!
Notre assortiment de 

Draps est maintenant 
au complet.
Nous ayons les patrons 

les plus nouveaux, les 
qualités sont excellen
tes, les prix modérés.

Merveilleuse Decouverte 
L’Elixir Indien 

pour le 

Rhumatisme

eS.

Dr A. Sormany
SHEDIAC N. B.

nt.
Bureau et résidence : Rue Sackville 
Tel, 52.26 Sept., 1911-

Chronique du Collège 
Sainte-Annent. 1

R emède Puissant pour la guérison du 
R. IUMATISME et du LUMBAGO : 
de ix terribles maladies qui ont déroute 
les meilleurs médecins pendant des sie 
cles.

Ce remède est aussi indispensable 
pour la NEVRALGIE, les MAUX de 
GORCE, les ENTORSES, ENFLU.

Dr A. R. Myers
RÉCEMMENT DES HOPITAUX DE LONDRES

" ET DE BERLIN,

NOS CADETS A L’HONNEUR

Les troubles du MexiqueIl est de bon ton dans certains 
milieux de décrier nos maisons d'édu
cation catholiques, et, l’un des prin
cipaux griefs, que l’on articule contre 
elles, est la prétendue négligence dont 
a formation physique y serait l'objet. 

Je suis en mesure de fournir à nos 
détracteurs une réponse péremptoire : 
il me suffit pour cela de raconter la 
belle page que nos cadets viennent 
d'écrire pour l'histoire des Collèges 
Catholiques en Canada.

On sait, que, tous les ans, a lieu, 
sous les auspices du "National Rifle 
Association», un concours de tir au
quel prennent part tous les corps de 
Cadets de l’empire Britannique. Or 
es nôtres, qui en 1914, entraient en 

lice pour la première fois en sont sor
tis vainqueurs avec une belle avance 
sur tous leurs 515 concurrents : il ont 
obtenu une moyenne de 93. 6, tandis 
que Londres qui vient ensuite n'arrive 
qu’avec 89.8 de moyenne. Certes c'est 
à un honneur que nous sentons vive
ment, mais que nous somme heureux 
de partager avec l’Acadie tout entière, 
dont les fils se sont ainsi couverts de 
gloire aux yeux de tout l’Empire, 
avec nos frères du Canada Français, 
qui a juste titre, considèrent comme 
eur tout ce qui est Catholique et 
français, avec toutes les maisons 
d’éducation Catholiques sur lesquelles 
rejaillissent nécessairement les événe
ments destinés à faire époque dans la 
vie de chacune d'elles.

Le trophée de la victoire était 
un splendide bouclier d’argent accom
pagné de sa reproduction en bronze : 
celui-ci est acquis définitivement au 
Collège : c’est “l'aes parenne" qui di
ra aux générations d’élèves qui s’y 
succéderont, les hauts faits de leurs 
devanciers ; celui-là restera confié à 
notre garde jusqu'au jour où de plus 
adroits l’auront reconquis. Onze mé
dailles d'argent et une somme de 75 
piastres ont complété ce prix si déjà 
beau en lui-même.

Evidemment nous avons fêté, com
me ilconvenait, le succès de nos Ca 
dets, et le 19 janvier, dans une demi 
intimité avait lieu la présentation offi 
cielle des deux boucliers et la remise 
des décorations. Quelques invitations 
discrètes avaient été lancées de droite 
et de gauche : plusieurs y répondirent 
en s’excusant de ne pouvoir être pré
sents. à la cérémonie et en offrant aux 
jeunes vainqueurs leurs plus chaleu
reuses félicitations. En voici, au ha
sard de mes souvenirs, une liste qui 
ne prétend nullement être complète : 
Department of Militia and , Defence, 
Ottawa, Lt. Colonel R. J. Gwynne, 
Ottawa, Captain R. B. Willis Halifax, 
Major W. E, Outhit, Calgary, Liet. 
Col. Grosse, Blsley Camp (England), 
Col. R. W. Schumacher, Petermaritz 
burg. (South Africa), Col. N. H. Par
sons, Wolfville, Hon. Capt. G. E. 
Jamjeson, Ottawa, M. Grossby, Ha
lifax.

D'autres, parmi lesquels nous nous

La mort, toujours cruelle, fait sa rou
le sans pitié. Elle est venue causer un 
profond chagrin en enlevant un père de 
famille tendrement aimé, dans la per- 
sonne de M. Joseph liaigle, de St-Char- 
les de Kent. Il disait un éternel adieu 
à cette terre à il heures de l’avant-mi
di le 25 décembre, alors qu’il rendait 
son âme à Dieu pour aller recevoir la 
récompense de ses bonnes œuvres, 
après avoir reçu les sacrements que l’E
glise accorde à ses enfants à l’heure du 
grand voyage de l’éternité. 11 était âgé 
de 47 ans. Malade depuis un mois , il 
a enduré sa maladie avec résignation à 
la volonté de Dieu. Toujours bon 
chrétien, sa mort fut comme sa vie, dou
ce et paisible.,

Il laisse pour pleurer et prier sur sa 
tombe une épouse inconsolable et huit 
enfant, une mère, deux frères et sb 

,soeurs qui garderont longtemps son 
souvenir.

Le service funèbre fut chanté par le 
Révd Père Venor au milieu de ses pa- 
rents et de ses amis qui étaient venus 
le conduire jusqu'à la porte de la tom
be . Les porteurs étaient MM. Martin 
Mazerolle, Théotime Richard, Pierre 
Chavarle, Jos. Vautour,

Un long bouquet spirituel fut offert 
pour le repos de sen âme.

Il appartenait à la Société des En
fants de Marie, du Rosaire Perpétuel et 
de l’Ange Gardien.

yous tous, qui ‘lavez connu, souve- 
nez-vous de lui dans vos prières.—H. 1. 
P.

ONICHERCHE A SE PASSERMEDECIN ET CHIRUGIEN
■LL» chirurgie une spécialité.
Heures de Bureau : 2 à 4 p. m., 7 à 9 p. m.

MAINTENANT DE CARRAN-
ZA ET DE VILLA GOMME

15 the Alma MONCTON RES, ERÉSIPELES, le SCORBUT
15 rue Alma MONGTON ‘EXIMA et toutes les maladies de CHEFS DE PARTI.le t - 

té nerfs.
Le MAL de DENTS guérit en

QUATRE MINT ""CS.
Ro vente partot..
Prix 35cts la bouteille.
Par la poste 50 cts.

H. J. BOURGEOIS & Cie,

Dr M A. Oulton
SHEDIAC N. D.

Tureau Ancien bureau du Dr L. J. Belliveau. 
oct. 1911.

El Paso, Taxas, 21. Un nou-
veau parti ait Mexique a proposé 
l’élimination de Villa et de Car- Venez nous visiter et 

et nous serons des plus • 
beureux de vous mon
trer notre assortiment 
de

Villa et de Car-
ranza. Le mouvement est dirigé 
par le général Albaro Obregon, 
chef militaire de Carranza et le 
général Eulalio Gutierrez, prési- 
dent provisoire de la convention 
nationale, qui s’est enfui récem- 
ment de Mexico.
Les deux généraux se sont en- 

tendus et ils auront laide de plu- 
sieurs partisans de Villa et de 
Carranza pour organiser une 
campagne indépendante qui ré- 
sultera en une paix durable pour 
leur pays. Plusieurs généraux 
de Villa, accusés d'avoir pris part 
à l’organisation de ce nouveau 
mouvement ont été jetés en pri- 
son ou exécutés. Villa aurait mé- 
me fait incarcérer Luis Benavi- 
des, son secrétaire particulier.

il 
S, 
ix W. A Russell 

AVOCAT, AGENT D’ASSURANCE, 
COLLECTEUR, ETC.

SHEDIAC, N. B.
CoUecte les comptes avec expédition et exécute 

oute instruction avec ponctualité.

E. R. McDonald,
AVOCAT, NOTAIRE PUBLIC, AGENT 

D’ASSURANCE etc.

SHÉDIAC, N. B.
Bureau à côté de la Pharmacie Léger.

ter sept. 1910.

Dipt. C., Moncton, N. R.
Seuls agents oour le Canadaus

DRAPSPompes Funèbresd

S- 
es

J1nes Mugridge, Shédiac, N B 
ENTREPRENEUR de POMPES

FUNEBRES,
A I’ll abeur d’annoncer quil met à la d spositi n 

un joli corbillard traîne par deux ch - 
vaux ainsi qu’une grande variété de bieres, ce - 
cueil etc., de toute dimension et de tout mode!.

Joli Cercueil Imitation de bois de 
rose, bien verni, pour $12.

A issi toutes espèces de montures, garnitures et 
de cercueil* au plus bas prix. Oa peut 

rendre aux chars avec le corbillard en tcut

et vous serez convain
cus qu’il est de votre in
térêt d’acheter chez

E- 
R- *
ne 
us 
ait Compagnie O.M.Melanson.

LIMITEE.

Un mot de nos Swea- 
ters pour hommes, fem
mes et enfants, que nous 
exposons < n ce moment 
Dernières modes et der
nières nuances. Prix de 
50cts à $4.

FERD. J, ROBIDOUX
AVOCAT SOLLICITEUR, NOTAIRE 

PUBLIC. Etr. 
RICHIBOUCTOU, N. B. 

■kArg-nt à prêter sur hypothèque.

temps PRIX MODERES. 25nOvO2 ac

La capitale de l’Australie

I Melbourne, Australie, 20, (via

Est décédée, le (i décembre 
1914, à Joggius Mines, Philome- 
lie, enfant chérie de M. et Mme 
Sylvain Vienneau, à l’âge de 10 
mois et 6 jours. C’est un ange 
de plus au ciel.

1 A. A. LeBlanc 
Encanteur pour le comté de Kent, 

-Saint Antoine, N. B.

ooctobre 1913—ac.

Londres.) Le dége du gouverne-
ment australien a été transféré 
temporairement de Melbourne à 
Sydney. Le ministre de la défen- 
se Pierce a déclaré qu'aucune li-

McQUARFIE % ARSENAULT 
AVOCATS, NOTAIRES PUBLICS, Etc.

Summerside. P.E.I.
Argent N prater

A Moncton, le 21 janvier, est 
décédé M..Valentin P. Landry, 
après une courte maladie et âgé 
de 54 ans. Le défunt, qui était 
bien connu à Shédiac, laisse, 
pour pleurer sa perte, deux filles. 
Georgina et Rosaline, deux frè
res. Alfred, à Caraquet, et Frank, 
à Boston Mass, et une soeur. Ma- 
ric-A., de Salmon Falls, N. H.

Les funérailles ont eu tien sa
medi. H. U. P.

mite if a été fixée au nombre de 
Australie enverraC. D. Cormier

MARCHAND,
ST-PAUL DE KENT, N. B.

Je vends la meilleure faille A., 
aussi bonne que la "Purely 
Flour", pour $7.75 argent comp- 
tant, et deux autres qualités de 
$7.00 à $7.50. Je prendrai les 
produits de la ferme en échange 
pour la farine : avoine, sarrasin, 
viande, etc. Je vendrai ma mar
chandise sèche au prix coûtant 
d’ici au ler mars : indienne co- 
ton. chaussures, etc.

Venez acheter un magasin qui 
fait le commerce depuis 37 ans 
et qui a toujours fait de bonnes

le

troupes que 1
aufront.

Un lieutenant allemand a été 
arrête à Clondurry sur une ac- 
cusation d’espionnage. Des plans 
d’installations télégraphique sans 
fil et des cartes de diverses par
ties de l’Australie ont été trouvés 
en sa possession.
| Londres 20. Le bref commu
niqué de Melbourne sur le trans- 
fert a Sydney - du gouvernement

Anbin K. Arsenault vive satisfaction que lui 
séance à laquelle il vient

McQuarr procure la 
d’assister :

ANTOINE 1; LEGER, B. A.
Avocat, Notaire Publie, Etc,

il est charmé de tout ce qu’il a vu et 
entendu. Toutefois, ce qui lui est allé 
droit au cœur, ça été de constater 
une fois de plus, avec quelle largeur 
de vue on avait résolu au Collège Ste- 
Anne la question bilingue. Ce nous 
fut une véritable satisfaction d'enten
dre affirmer, en cette occasion, par 
une voix aussi autorisée, les droits res 
pectifs du Français et de l'anglais «les 
deux langues officielles au Canada.» 
Monsieur le Surintendant voulut bien 
encore nous dire que maintes fois i 
lui était arrivé de citer notre Collège 
comme modèle dans la manière de 
traiter ces délicates questions et qu’il 
se promettait bien de le faire avec 
plus d'insistance encore dans l’avenir. 
De plus il n’a pour sa part qu’à se 
réjouir de la très heureuse influence

Comme de coutume 
nous pouvons pourvoir 
à tous vos besoins en 
fait de
Hardes, Chaussures,
Sous-ITêtements d’hiver, 
etc., etc.

Grand’ene, Mouctou, N. B.U Bureau • 
vAle en.

A. B. BELLIVEAU
ENTREPRENEUR—ELECTRICIEN, 

822 Grand’rue, Moncton, N. B.

On exécute tout ouvrage avec promp- 
titude ; satisfaction garantie.

9 doc. 1914.

La mort, qui n’a d’égard ni 
pour les larmes de parents affli- 
gés. ni pour le chagrin d’amis, 
venait, le 18 novembre, enlever à 
leur affection Henriette Cormier, 
fille du défunt Charles Cormier.■

Elle a vu approcher la mort 
avec une parfaite résignation a 
la volonté de Dieu el elle n eu le 
bonheur de recevoir toutes les 
consolations que notre mère Ta 
sainte -Eglise accorde à ses en- 
fants à l’heure du trépas. Elle 
était Enfant de Marie et apparte
nait à la société du Rosaire Per- 
pétuel et il ta société de Notre-Da- 
me du Sacré Coeur.

Le service funèbre fut chanté 
le 21 par le Révd Père l.'Archevê
que. Les porteurs étaient MM. 
Ephrem LeBlanc Alban Cormier, 
Arthur Cormier, Alyre Breau. Jo- 
seph Breau et Georges Després.

Elle laisse pour pleurer sa per
te (i frères et 2 soeurs.—R. 1. P.

australien he peut être expliqué 
à Londres. Le haut commissaire
de ‘Australie, Sir George E. Reid, 
dit qu'il ne peut jeter aucune lu- 
mière sur ce sujet si ce n'est que 
le changement a trait a la ques- 
tion de la defense. Sydney est 
le principal centre des forces mi- 
litaires et navales du Common- 
wealth.

1
affaires. /

Lowther Hotel, 19 jan. 1915.— 4ins.p. Se Magasin -
du Peuple;

th
N. EAMHERST, D. H. LEGER

Encar teur pour le comté de Kent et Westmor 

Grand’Digue, N. B.
exercée, à cet égard, dans 
région par notre maison.

A près ses remarques.

toute la COAL BRANCHBonnes hambres, bo ne table, so ns empres- 
és, el prix mod ques.

Olivier T. Leger, propriétaire
24 octobre trime

MHe: Sarah 
a son foyer a

hachées Allain est revenue 
a fin de la semaine Cie 0. M. Melanson Lte..

SHEDIAC, - N.B.

d’applaudissements, dont la si 
gnification n’échappait a person- 
ne. Monsieur Mackay nous don
ne les raisons de sa présence au 
milieu de nous: ses fonctions 
dans l’oeuvre de l’éducation, l’in-

i après une courte promenade.
M. Abraham Allain est de re- 

lotir d’une courte visite qu'il a 
faite (i son père. M Robert Al
lain. a Jailletville.

A vendre5. J. Vienneau, 
Ancirteui public pour le Comté de Westmor- 

land, 
Saint-An Ire, N. B.

Une fournaise, à air chaud, 
qu'on peut chauffer soit au char- 
bon, soit au bois. A grand mar- 
ché. S’adresser au bureau du 
Moniteur.

térêt qu'il a toujours porté à la 
cause des Cadets dont il est lui-

' ’ ’ Il ne
faisons un devoir de mentionner spé
cialement, Monsieur A. H. McKay, * même lieutenant colonel...
surintendant de l'éducation pour la pouvait manquer en raison de ce

à Le Liniment Minard guérit le 
rhume.
T 

vives en croquant leurs verres.

Foute here ou dmande par la m te recevras 
uie pr imite attention * ■ Y f. for

un toast de circonstance, adressa 
aux jeunes époux une allocution 
qui se terminait par ces mots :

—Soyez heureux et donnez à la 
France une nombreuse famille de 
jeunes gens braves comme leur pè 
re et de jeunes fi les belles et ver- 
tueuses comme leur mère.

Le capitaine Gascon, habitué 
depuis longtemps à masquer sous

A son b as, plus belle encore 
par l’éclat du bonheur peint sur 
so i vi age que par sa robe de Ma- 

lines, sa parure et son voile, offerts 
par les ouvrières de la ville, s’ap
puyaient Yolande.

par l’union de sa pupille chérie 
avec l’époux de son cœur.

Toujours, au milieu des cris de 
« Noël l«, de “Laus !» et de -Vi- 
vat !", le cortège s’engagea dans 
les rues adjacentes, traversa ob i

dans l’église, et nous allions le re. * 
joindre, quand nous avons vu un - 
poing menaçant se lever de la fou- 
le dans votre direction. Nous 
avons reconnu M. de Villarès.

—Tonnerre ! rugit Cyrano.
Yolande se serra près de son 

époux.|
—Intrigués et inquiets, continua 

Balthazard, nous sommes restés 
en dehors de l’égli e, pour obser- 
ver ce qu’il allait faire. Il prit la 
direction de sa maison ; nous l’a- 
vons suivi. Il est entré, nous l’a- 
vons entendu, prudemment de 
loin, pour ne pus lui donner l’évei’.

—Très bien.
Un quart d'heure plus tard,

XVIIFEUILLETON Présents I répondirent deux 
voix.

Balthazard et Fricotio étaient 
dans la salle, et, le chapeau à la 
main, saluaient la nombreuse com 
pagnie.

Leurs pourpoints et surtout leurs

. LE SORT D’YOLANDE

La Pitchounette “Huit jours plus tard, le 7 août 
1654, à dix heure du matin, le 
grand orgue emplissait des accords 
joyeux d’une marche nuptiale la 
vaste nef richement parée, et tes 
portes massives s’ouvraient à deux 
battants, en l'église métropo’itaine 
de. la ville d'Arras.

Réjouis du spectacle d'un riche 
mariage—les distractions étaient 

'rares pendant ce long siège —les 
gamins et même les bourg oi«, de
puis l'entrée du cortège à Tégise, 
guettaient la sortie.

Bientôt, ils criaient cn chœur, à 
pleins poumons :

—Bonheur et gloire au seigneur 
Bressoles ! Laus à très noble daime

1 ■ - Derrière les mariés, partageant quement là Petite Place et dispi- 
rut sous les dentelle s de pierre deleur bonheur qui était son œuvre,

hauts de chausses, couverts de 
poussière, indiquaient qu’ils ve 
naient de faire une longue march: 
après laquelle, craignant sans dou
te d’arriver trop tard, ils avaient 
gagné en toute hâte, sans prendre 
le temps de réparer le désordre de 
leur toilette, U salle du repas de 
noces I
- Ils avaient une excuse, assuré 
ment.

—Eh bien ! mes amis, l'exacti
tude militaire ? observa en riant 
M. Mondejeu.

la façade du vieil hôtel gothique, 
ou dans la salle magnifique du

venait, en grande tenue, le capi- 
taine Savinien Cyrano de Berge- 
rac, à côté du gouverneur d’Arra, 
qui avait bien voulu rehausser par 
sa présence, l’éclat de cette fête 
nuptiale et donner ainsi une mar
que de sympathie aux jeunes 
époux, et en particulier, à M. de 
Bergerac.

Quelques officiels des régiments 
de Picardie et de Champagne, par 
mi lesquels M. de Langrune en 
compagnie de père Omnés, fer

PAR
Ile - visage riant l’amertume de sespremier étage, aux boiseries scul

ptées, aux grandes et nombreuses | pensées, leva son verre et dit dans
un

GEORGES SPITZMULLER. fenêtres donnant sur la place, un un élan de gaieté franche et com-
municative :

—Et moi, morbleu, je souhaite 
aux futurs petits Bressoles l'esprit 
de justice, l'intelligente bonté du 
vaillant défenseur d’Arras, de M. 
le gouverneur Mondejeu, par la 
main de qui le ciel a mené à bonne 
fin toite nos aventures.|

Quand les applaudissements eu
rent cessé, Mondejeu souriant, re

riche banquet lui était offert par la 
munificence du gouverneur.

La joie, ainsi que la tristesse, a 
ses pudeurs. Aussi, les principaux 
convives étaient-ils silencieux. 
Seuls, les jeunes officiers faisaient 
les frais de la conversation et l’ani- 
maient de propos joyeux.

DEUXIÈME PARTIE

YOLANDE

11 est ressorti, méconnaissable 
pour d'autre youx que les mima et 
ceux de Fricotin. Il avait une fius-s

(Suite,
D’une voix solennelle, le prési 

dent de la commission martia e. 
prononça :

—Messieurs, le crime est expie. 
Paix au coupab'e dans l’éternité 1 

Tandis que la commission mar- 
tiale levait la séance ct que les 
sous officiers emportaient le cada. 
vre. le public s’écoulait lentement 
et en silence, très impressionné 

, par les débats et par le dénoue 
ment tragique du procès.

Cyrano, assis à la droit: de la 
mariée, en fice de M. Mondejeu, 
songeait avec mélancolie.

maient la marche.
Seuls, Balthazard et Fricotin, 

quoique invités, manquaient à la 
fête, retenus sans doute par les nè 
cassités inexorables du métier, à c: 
qu’on pensait.

C est ainsi, qu à peine investi 
des titres de père adoptif et d- tu

—Pardon, excuse, monsieur le se barbe, des lunettes, un tête- 
gouverneur, et toute la compagnie, 1 ment sordide, et, suspendu à sonYolande ! Noël ! Neë’ !

De part et d’autre, so < ’ ’e por 
che, des distributeurs octroyaient 
des sois à la plèbe indigente.,

Bressoles, rayonnant, t naît la 
tête du cortège. Mieux qu’un cos 
tume de gala, son pourpoint, ses . ui , ir ... 
chausses et son chapeau dunifor teur légal de M I: d: Marcillac, 
m* trois par la durée du sièg, M de Bergerac inaugurait ses 
rehaussaient sa taille avantageuse, droits de tutelle par le

prît :
—N oubions pas, ni vous 000 répondit Fricotin, nous venons 

d'accomplir une petite formalité.
—Ah I laquelle, sauf indiscré 

tion.
—Allons, toi, raconte, dit Fri

cou par une courroie, un plateau 
de marchand ambulant. Bien vite, 
nous nous sommes cachés derrière 
un des pi iere qui tout at to r de 
la place, soutiennent les premiers 
étages en surplomb, et nous avions 
raison : notre homme a promené

(A continuer)

—J’étais ainsi, voilà près de
vingt ans, à côté non de la moins| plus, madame, les agents plus mo 
ravissante Mme de Marcillac, 1le destes, mais non moins uti’er, de

la Providence : buvons aux abjour de ces noces.
Même grâce, même finesse de sent, aux br ves sous officiers

Balthazard et Fricotin ! cotin à Balth zard qui commerça
— A la santé de Balthazard et 3e le récit suivant :

vsage, nêm galbe pur, Yolande 
est le portrait vivant de sa mère.

Au dessert, M. Mondejeu, dans F icotin ! s'écrié ent tous les con —Le cortège venait d’entrerbonheur.

B.
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4 A. ADIEN
Conseil Municipal du comté de KentNOUVELLES LOCALES nomme les cons. F. O. Richard. Bastarache et Chaniffe Ca 1e 

Murray pour constituer le comité de la prison. OICTL113 DdO
Sur motion du cons. Clark, les cons. Borda- , j______

COMMENT J’AI GUERI 
MON CATARRHE ..LA GUERRE.

Session de Janvier 1915 ges et Murphy sont nommés membres du comité 
de juillet.

L'honorable sénateur Poirier 
embarquait pour la capitale fé-, 

de raie mardi pour assister à l'ou
verture du Sénat.

—O—
L’hon. Dr D. Y. Landry, secré- 

taire provincial, était en ville ven
dredi dernier

There will be sold at Publie Auction.
ET

L’huile d’Olive
OIT SIMPLEMENT 4: , . .. .... in front of the Court House, in Dor-. Sur motion du cons. Arsenault, il est ordon- Chester, in the County of Westmorland, 

né que la somme de $2.35, montant surpayé par on Wednesday, the 31st. day of March 
Pat. Swift, percepteur de cotisations, lui soit rem- A D. 1915, at the Hour of two o’eloek, 

in the afternoon all the right, title, int- 
erest, use, possession, property, claim 
and demand, either at law or in equity 
which Baptiste M. Poirier now has or 
had on the 2nd. day of September 1910, 
when a memorial of Judgement was

3
(Suite)Pas d’appareils. Inhalateur, remèdes, lo- 

tions, drogues dangereuses, fu
mée ou électricité Proposé par le cons. Lockhart, secondé par le 

cons. Leblanc, que le rapport du comité soit adop
té et les offres mentionnés dans le dit rapport 
soient acceptés et que le trésorier soit autorisé à 
payer ces montants au Moniteur et au Times aus- 

! Quelque chose de tout différent. Pas sitôt l’ouvrage terminé. Adopté.
de lotion, pas de vaporisation, pas de Ordonné que la somme de $2, cotisations sur- 
pâte ou crême qui sentent la maladie, payées, soit remboursée à Wilfred J. Leblanc et 

|humer ou Aavaler. Pas le vapeurs de | imputée à la paroisse de Richibouetou.
Ordonné que la somme de $2.19 soit rem

boursée et imputée à la paroisse de Harcourt.
Sur motion dû cons. Boudreau, un salaire' 

annuel de $25.00 est voté à J. H. Powell, magistrat 
stipendiaire de la paroisse de Wellington, et il est 
ordonné que ce montant soit prélevé annuelle- 
ment sur la dite paroisse.

Le cons. Clark s’enquiert si les rapports des 
différents magistrats stipendiaires ont été reçus. 
•. Le secrétaire répond dans la négative.

Sur motion du cons. Bourgeois, il es! ordon- 
né que la somme de $3.53, cotisations payées sur 
la liste des délinquants, 1912, soit payée à Théo- 
lime Hébert et imputée à la paroisse de Dundas.

Le cous. Maillet donne avis que demain à 10 
h. .1. m.. il proposera un règlement pour règle- 
menter le trafic sur un certain chemin dans la 
paroisse de St-Charles.
'Le conseil s’ajourne pour permettre au comi

té des finances de siéger.

La consommation d’huile d’o- 
live dans le Canada M les Etats- 
Unis pendant les dix dernières 
années aurait augmenté de pres
que dix fois des années précé- 
dentes. Comme remède pour 
les défauts de digestion, pour 
1* constipation et comme aide 
pour le fonctionnement du foie 
et comme tonique an système 
en nourrissant les tissues et 
donnant l’avoirdupois les spé- 
elalistes d’Europe et l’Améri- 
que nous disent que c’est abso
lument le remède par exectlen- 
ce. Etant bien mieux digéré 
par les personnes d’état île sab- 
té délicate,—l’huile d’olive rem- 
place l’huile île foie de morue 
pour la toux, etc., avec un 
grand avantage.

Nous offrons à nos clients 
les Imites Antoine Guiol et Teis
sier Frères, les meilleures du 
monde, à plus bas prix que l’on 
pourrait nous -mêmes, aujour
d'hui, les acheter en gros, pro
venant la hausse de prix géné- 
raie au commencement de la 
guerre, nous avons acheté aux 
prix réduits de eetle époque ce 
que nous offrons A nos clients 
à des conditions qu’ils sauront 
apprécier.

Les produits d’huile d’olive 
tel que le savon Castille de la 
plus haute qualité à 15e la li- 
vre.

Eçonomisez durant les temps 
de guerre en achetant chez ceux 
qui peuvent vous protéger con- 
tre la grande hairsse des prix

FAIT DU BIEN JOUR ET NUIT
.—o—

M. .1. Léandre Melanson, qui 
suit les cours militaires à Hali 
fax, est venu passer le lundi avec 
ses parents.

—:o: —

C’est un nouveau moyen.

duly recorded among the records of 
Deeds, &e. within my bailiwick, at the 
suit of Ernest A. Smith against the| 
said Baptiste- M. Poirier in, to, out, of,1 
or upon the following described lands:
“All that certain lot of land situated 

"at Shediac Bridge. in the Parish of 
“Shediac, bounded on the North by the i 
"Shediae River, on the East by the She-| 
"dine Bay, South by land of Frank 
“Poirier or southern half of homestead 
"lot of late Maximen Poirier, and on the- 
"West by the Post Road from Shediac to | 
"Buetouche, containing forty five acres, 
“more or less, being the lot of land on 
“which said Baptiste M. Poirier resides. 
"Also all the land conveyed and des- 
“eribed in and by a deed dated the 17th.

frictions, ou injections. Pas d’électriei-
M. Alfred Bourque do Mono 

ton. est en ville depuis quelques poudre, ni emplâtre, pas de confinement 
jours.

boursée n Hazen West, sur preuve suffisante qu’il 
, . n’était pas en âge lorsque les cotisations furentà la maison. Rien de cela du tout. Du j faites et que la dite somme soit imputée à "la pa- 

1 roisse de Dundas.

té, ni vibration, ni message. Pas de

o
Le Révd Père John J. Walsh, 

M. A., curé de la paroisse de la| 
Sainte-Trinité, St-Jean, vient d’ê- 
tre nommé, par Sa Grandeur Mgr 
Leblanc. Vicaire Général du dio- 
cèse de St-Jean pour succéder au 
regretté Mgr Chapman. Le nou
veau Vicaire Général a toujours 
exercé son apostolat à Saint-Jean 
depuis son ordination, d’abord 
dans la paroisse de la cathédrale, 
puis dans la paroisse Sainte-Tri- 
nité depuis son édification. Il 
est très bien connu comme hom- 
me très capable, zélé pasteur, thé
ologien de marque, bon prédica- 
teur et administrateur prudent.

—o—
Sa Grandeur Mgr Leblanc vient 

de nommer le Révd Père E. Sava- 
ge. curé de la paroisse Shint-Ber-

Sur motion du cons. Lockhart. Geo. A. Hut- 
chinson, auditeur, soumet son rapport annuel ac
cusant une balance en caisse le 13 courant de 
$5,320.16, soit au-delà de $1000 de plus que l’an 

| ! dernier à cette date.
Sur motion du cons. LeBlatic, le rapport est 

1 adopté.
• Proposé par le cons. Morton, appuyé du cons. 

Bastarache. et résolu que l’évaluation du comté

1
Vendredi, 15 janvier 1915, 10 h. a. n.

Le conseil est appelé à l’ordre à 10 h.. tons les 
conseillers étant présents.

Le procès-verbal de la dernière séance est hi 
et adopté.

soit faite durant l’année courante et que la som
me de $840 soit prélevée sur le comté pour payer 
les frais de l’évaluation, dont $150 pour les éva- 
luateurs, chacun $50, et les montants suivants 
pour les assesseurs des paroisses suivan
tes: Richibouctou, $100: Wellington, $90: Weld- 
ford. $85; Dundas. $80; St-Louis $60; Ste-Ma 
rie. $55; Carleton, $50; St-Paul. $40; Acadie- 
ville, $40: Harcourt, $50; St-Charles, $40.

Sur motion du cons. Clark. W. E. Forbes, le 
trésorier du comté, soumet son rapport ’annuel 
montrant une balance en caisse de $5.320.16. Le 
rapport est adopté.

Le trésorier dit qu'il existe un compte non

|Ordonné que la somme de $1.96, payée de ! day of Detsber A .U. 1881, made by 
trop par Michel Girouard, lui soit remboursée et 
imputée à la paroisse de Wellington.

Le cons. Bastarache propose que le compte 
de R. A. Irving ,$11.40, pour préparer les docu- 
ments nécessaires pour envoyer le jeune Melan- 
son à l’Ecole de Réforme, soit payé.

j Résolu que cette question soit renvoyée jus- 
qu’à 2 heures de l’après-midi.

g Résolu que Bruce brown soit nommé gardien 
de la station du feu de Richibouctou au même sa- 
laire que l'an dernier. , I 2nd. day of

Sur motion du cons. Vautour, il est ordonné 
que la somme de $1.50, payée de trop par Joseph 
J. Babineau, lui soit remboursée et imputée à la 
paroisse d’Acadieville.

Le préfet donne lecture d’une communica-

"Maximen Poirier, son of the late Max-
"imen Poirier to said Baptiste M. Poi- 
“rier by the name of John B. Poiriernouveau et tout différent—quelque cho- 

se de délicieux et d’hygiénique —çft gué- 
rit tout de suite. On n’a pas à atten- 
dre, à s’impatienter et a payer chier. 1 
Vous pouvez casser le catarrhe en une 
nuit—et Je vais avec plaisir vous dire

“and others which deed is registered in 
“the Westmorland County Records by 
“the Number 47363, folio 203, Libro U 
"I, the 2411, day of October, A. D.
"1884."

Also the right, title and interest which 
the said Baptiste M. Poirier had on the

comment gratis. Je ne suis pas docteur 
et ce n’est pas une soi-disant prescrip
tion de docteur—mais je suis guéri, etnard, Moncton, directeur diocé- 

sain de l'Association de la Ligne
Eucharistique des Prêtres. —Le seront comme par enchantement.

mes amis se sont guéris, et vous pou- 
vez vous guérir. Vos souffrances ees-

September, A. D. 1910, inréglé entre le gouvernement provincial et la mu
nicipalité concernant les vieux comptes de picote 
et les comptes de l’hôpital provincial. Ges comp
tes seront probablement réglés dans un avenir 
rapproché.

Geo. A Hutchinson est nommé auditeur an

$.all other lands wheresoever situated and 
howsoever described in my bailiwick, 

is Together with all and singular the pri
vileges andimprovements thereon, the 
same having been seized, levied upon

New Freeman, St-Jean. JE SUIS EXEMPT—VOUS POUVEZ LEGER for DRUGS
MONCTON . SHEDIAC

—O---L’ETRE
Vendredi soir, le 12 février, au- Mon catarrhe était dégoûtant, nauséa-

ra lieu an pafinoir de Shediae bond, il me déplaisiat. l’avais des 
, une partie de "Hockey" intéres- idées noires. Cela ruinait ma santé et < DR es \ -ver Washel les je n’avais plus d’énergie. Le renâcle-

sont entre les Never: was et les ment, la toux, le crachement, me fai- 
"Never W ill Be 11 va sans dire, saient rejeter de tous, tant j'avais mau-

under and by virtue of anand takention de l’Hôpital de Moncton demandant un oc- 
troi de $600. et disant que si on ne se rend à cette 
demande, l'Hôpital refusera de recevoir tout pa-' 
tient publie venant du comté de Kent après Tex-

même salaire que l’an dernier.
W. E. Forbes est nommé trésorier au même 

salaire que l'an dernier.
Le cons. Clark demande quels sont les reve

nus provenant des licences de colporteurs.
La somme de $112-a été payée an trésorier 

par le secrétaire pour de telles licences.
Le cons. Murphy dit qu’un seul individu a 

payé $51 p ur sa licence. C’était un non-résident.
Le col s. Bastarache dit que beaucoup de 

|Juifs viennent à Bouctouche par les chars et font 
Ibesogne sans licence. 11 propose qu’Arcade Al- 
|lain soit nommé inspecteur an salaire de $15 par 

an.

Venez acheter an magasin 
a bon marche ’

Pour du drap à manteaux avec 
boutons de fantaisie allez chez 
Mme A. M. Léger avant d’acheter 
ailleur.

Pour casques gants, foulards, 
; cravates, chemises fines, chemi- 

ses de travail, overalls, jupes, al
lez chez Mme A. M. Léger pre 
mièrement./

Pour chaussures d’hommes, de

execution issued out of the Westmor- 
/land County Court against the said 
Baptiste M. Poirier at the suit above 
mer tioned.

Dated at the Sheriff’s Office in Dor- 
Chester, in the County of Westmorland,

tout le monde s? fera un devoir et vaise haleine et jusqu’à mes parents qui 
un plaisir d'assister à cette joûle s’éloignaient de moi. J’étais dégoûté| 
qui ne manquera pas dinteret et lées.:J 
dont les profits iront au fonds de au 
Secours des Belges et de la Socié-1 
té de la Croix Rouge. La bataille .

, commencera à 8 heures précises, prêt à vous le donner gratis. Ecrivez-

piration de la présente année.
Le conseil donne la parole au Dr Bourque, 
L’octroi de $500 est laissé en suspens.
Le secrétaire présente un rapport disent qu’il this Twelfth day of January, A. D.

Je savais que cela me mènerait
tombeau, car je sentais la vie s en 

aller.
Mais J’ai trouvé un remède et je suis

1915.y avait 841 contribuables en 1914 dans la parois- 
se de Richibouctou.

Le greffier de la paix dit que selon lui la re- 
quête présentée au conseil en vertu de l’acte des 
licences d’auberge et demandant un plébiscite, est 
conforme à la loi.

Le vole étant pris, il est ordonné que la re- 
quête soil agréée. Pour, 16; contre, 5.

Le conseil s’ajourne jusqu’à 2 h. p. m.

Vendredi, 15 janvier 1915, 2 heures p. m.
l.e conseil est appelé à l’ordre à 2 heures, tous 

les conseillers étant présents.
Le procès-verbal de la dernière séance est tu

moi au plus tôt.
NE RISQUEZ QU'UN SOU

N’envoyez pas d'argent. Rien que 
vos nom et adresse sur une carte-pos-

GEO. B. WÏLkKTT, 
Sheriff.

,. —0—
JOLI POIDS.— La semaine der-

vière. M. Onésime Goguen. de 
Cocagne, délivrait à lu Compa- 
gnie O. M. Melanson. Limitée un ,
porc qui pesait 614 livres une .. ....... comment vous avez guéri votre

On demande
On demande, dans le district 

décide de Rosaireville, No. 4. une 
institutrice de 3e classe. Pour

tale. Dites: “Cher Sam Katz, veuillez

Le cons. Lockhart dit que les deux vieux ins- 
pecteurs, R. McDonald, de Richibouctou, et Jos. 
P. Gallant, de Dundas, ont rempli leurs devoirs 
d'uni manière satisfaisante et devraient être 
nommés de nouveau.

Catarrhe et comment je puis guérir le ]1 fois préparé il la vente. C’est un| 
beau poids qui indique que le 

quadrupède avait été bien soigné.

LE FROID DANS L’OUEST

mien." C’est tout ce qu'il y a à dire. 
Je comprendrai et je vous écrirai, vous 
donnant toute information, gratis, tout 
de suite. Ne tardez pas. Envoyez la 
carte-postale ou écrivez-moi une lettre

laine, allec chez Mme A. M. Léger 
avant d’aller ailleurs.,

Pour de belles étoffes à robes, 
sorries, velours et rubans, allez 
chez Mme A. M. Léger.

Pour chemises de laine "Stan- 
field", "sw eaters" de laine, mitai- 
nes pour enfants, gants pour 
hommes femmes et enfants, al- 
lez chez Mme A. M. Léger.

Pour cadeaux de Noël et du 
Jour de l’An, bijouteries a tred 
bas prix, garanties. Pour verre- 
ries, etc., allez chez Mme A. M.

toute information,s’adresser à
FIDELE AUCOIN■ 

Rosaireville, N.B.
16 jan. 2 ins.

- ------ 4 -------------------------------- ■
Taure egaree

Une taure Ayrshire rouge et

Le cous. Bastarache dit que l'inspecteur Gal
lant ne s’est pas montré souvent à Bouctouche et 

|il est nécessaire d'avoir un inspecteur à cet endroit.
Le cons. Clark dit que les conseillers de-

aujourd’hui. Ne tournez pas la page 
avant de demander ce merveilleux trai- 
tement, qui peut faire pour vous ceWinnipeg, 27 Jan.—Le froid le plus 

intense règne actuellement dans tout 
1‘Cuest: ce matin - à 2 heures, le mercu-. qu’il a fait pour moi. adopté.et adopte.

Le préfet annonce qu’il y aura une assem- 
blée en rapport avec le Fonds Patriotique Cana
dien à 4 heures cet après-midi.

D 3105.SAM KATZ, Chambre
142 rue Mutual,re est descendu jusqu’à 36 dégrés au- 

dessous de zéro à Winnipeg.
Duluth, Minn., 27 Jan.—A 8 heures 

ee matin le thermomètre est baissé jus- 
on’s 31 degrés au-dessous de zéro.

- puis le comencement de l’hiver.
C’est la plus froide température de- 

puis le commencement de l’hiver.

Toronto, Ont. ! vraient prêter main-forte pour assurer la mise eu 
vigueur de la loi et les percepteurs devraient en 
faire autant.2 

Le cons. Bourgeois dit que bien que la nomi-)n demande # Les noms de Clovis Manzerolle et Frank J. 
Allain sont ajoutés à la liste des mesureurs de 
bois de service du comté.

Le cons. Vautour dit que la somme de $21. 
deniers des indigents, a été payée au trésorier du 
comté par le percepteur des taxes et versée à l'a-’ 
voir de la paroisse d’Acadieville.

Lecture et adoption de la liste des affaires de 
paroisse de Weldford pour 1.15.

Lecture et adoption de la liste des officiers de 
paroisse de Dundas pour 1915.

Lecture et adoption de la liste des officiers de 
paroisse de Sainte-Marie pour 1915.

Lecture et adoption de la liste des officiers de

blanche. l’oreille gauche coupée 
et fendue, et deux coches des-nation d'un homme de Dundas lui serait agréable.

d’un autre côté, Bouctouche est un point plus 
. central à cause du chemin de fer. et il est d’avis 

qu’on devrait faire le choix d'un homme de Bouc- 
|touche pour assurer la mise en vigueur de la loi 

dans le sud du comté. H voudrait que trois ins
pecteurs fussent nommés aux endroits suivants: 
a Bouctouche, pour le sud: à Richibouctou, pour 
le nord; et à un point dans ouest du comté.

Le cons. Boudreau partage l’opinion du cous. 
Bourgeois.

Le cons, Lockhart dit qu’il ne saurait s’accor
der avec le cotis. Bourgeois et il propose que R. 
McDonald et Jos. P. Gallant soient nommés ins-

sous l’oreille droite et une coche 
dessus avec étiquette portant le 
nom P. B. Bodro. V.. s’est égarée. 
Quiconque en aurait connaissan
ce voudra bien en avertir le sous-

On demande pour le prochain 
terme, dans le district décole de 

. Dover. No. 18. paroisse de Dor- Léger.
Pour groceries de première 

qualité et toutes sortes de "feed", 
farine, paraffine, mêlasse, etc., al- 
lez chez Mme A. M. Léger avant 
d’aller ailleurs,

MEDAILLES PRESENTEES
POUR BRAVOURE

DEUX FRERES. ONT SAUVE UNE FA- 
MILLE A L’I. P. E.

Charlottetown, t. P. E., 27 jan. 1915.
—-MM. Samuel et J: W. Arsenault, deux 
frères qui ont sauvé la famille Reeves 
d’une noyade certaine sur la Rivière 
Trout au mois de mars dernier, ont ''té 
décorés des médailles de bronze décer-

.nées pour bravoure par la Royal Cana- 
dign Humane ‘Association.

, | La présentation fut faite dans les sal- 
les de légnse de Bloomfield par le sé- 

1 nate ur Murphy, en présence de toute la 
congregation. Le Révd Père Gallant.

Chester, une institutrice de e 
classe pouvant enseigner le fran
çais et l’anglais. S’adresser à

ALPHEE R. LEBLANC,' 
Meniraincook-West, N. B. 

22 déc, 191 4.— ac.

signé.
; ALBENI BOUDRE AU,
i Boudreau Village, N. B. 

11° déc. 1014. ac. Pour indienne à la livre, coton 
à 35 ets la livre, flamellelte, satin 

inoir et autres couleurs, flanelle!Animaux égarésCaissie décédée à Shédiac, l’ont 
précédée de plusieurs années

te pour kimonos de première qua- 
lite, allez chez Mme A, M. Léger 
avant d’aller ailleurs. ,

Tout cela en échange des, pro 
(tintsmitaines et bas.

paroisse de Wellington pour 1915.
Lecture et adoption de la liste des officiers de 

paroisse de Harcourt pour 1915.
Lecture et adoption de la liste des officiers de

Une taure de I an. blanche et 
noire, un boeuf de 2 ans, blanc etdans br tombe. Elle laisse aussi pecteurs à $15 chacun par an.

un grand nombre de-parents et Le cons. Bastarache propose que des inspec- 
d’amis qui la regretteront long- teurs soient nommés à Richibouctou, Bouctouche 
temps, et Harcourt respectivement.

-. ' Sur motion du cons. Bordages, l’inspecteur

rouge, et un boeuf de i an, blanc 
et rouge, les trois ayant les deuxparoisse de Richibouctou pour 1915.

Lecture et adoption de la liste des officiers de
|paroisse de Saint-Charles pour 1915.

Lecture et adoption de la liste des officiers de

Inutile de vous dire que tout est
A prix réduits.

D’ici au ter janvier je ferai
qui présidait, adressa la parole ainsi que 
le sénateur Murplry et quelques autres.

• La paroisse de Grand’Digue McDonald est entendu. •
avait à enregistrer, samedi, le 20 1 Le cons Melanson dit qu il partage les vues 
décembre, la mort de l’un de s'si du cons. Lockhart.

Le cons. Murray dit qu’il faut e prendre les 
mesures nécessaires pour éloigner du comté les

oreilles fendues, se sout égarés
Quiconque en aurait connaissant 
ce voudra bien en avertir le sous- une très grande réduction sur 

toutes mes marchandises.signé que le récompensera,
EUSTACHE BABIN,

Painsee Settle ment, N. B 
5 déc. 1914 ac.

paroisse de Carleton pour 1915.
3 Lecture et adoption de la liste des officiers de 
paroisse d’Acadieville pour 1915.-
- Lecture et adoption de la liste des officiers de 
paroisse de Saint-Louis pour 1915.

Lecture et adoption de la liste des officiers de

NOS ECOLES

ECOLE DE CORMIER VILLAGE
Venez acheter et vous serez sa- 

tisfaits de nos prix. 7-
MME \ M LEGER;

St Joseph, N. B.

A vendre

vieux et vénérés habitants dans 
la personne de M. Aimé J. Breau 
décédé à l’âge de 92 ans. Il était 

1 père de neuf enfants dont trois
colporteurs.

Proposé par le cons. Murray que R. McDonald 
soit nommé inspecteur au salaire de $15 par an. 
Adopté.

Proposé par le cous. Bastarache qu’Arcade 
Allain soit nommé inspecteur au salaire de $15 
par an. Adopté.

Proposé par le cons. Lockhart que Jos. P. 
Gallant soit nommé inspecteur an salaire de $15

Noms des élèves qui ont fait la plus
Grade V—Ida Léger,Napoléon Go-

guen, Gabriel Léger. i l’ont précédé dans la tombe. Les
IV—Lucie Léger, Clifford Ryan, Ja- funérailles ont pu lien lundi, le mes Boleyn. = ^ 1 2
Grade 11! —Rosalie Gallant,

n demandeparoisse de Saint-Paul pour 1915
Ordonné qu’il soit prélevé $50,00 sur la pa- 

roisse d’Acadieville. en 1915, pour le soutien des. 
indigents.

Ordonné qu’il soit prélevé $125 sur la parois- 
se de Carleton, en 1915. pour le soutien des indi- 
gents.

Ordonné qu’il soit prélevé $650, en 1915. sur

, „28. Le service funèbre fut chan- béonie 1 1,1.1Gallant, té par Mgr Belliveau an milieu1 Pour le prochain terme, dans 
le district d’école No. 19, Fair Isle 
une institutrice de 2e clases, pon- ; 
vant enseigner ! français et Tan 1 
glais. S’adresser, en mentionna: !

(allant, Marie Gallant, Obéline
Exina Léger, Osithe Léger, Lucie Léger, d’un grand concours de parents
Ida. Gaudet, Hspâlite Gallant, Béatrice et d’amis qui s’étaient fait un de- 
clives, Bkntic Bol.^n 3o etc Rvm ■ voir d’aller le conduire jusqu à sa.

Eustache Léger, Exelda Léger losephis dernière demeure. Les porteurs par an. La motion n’est pas appuyée.
’ne Gaudet, Arthur liai!, ht. Elizabeth Lé- étaient MM. Jos. et Thomas Gal- Proposé par le cons. Clark que Thomas De- 
ier. Eva Léger, Julie Léger, Edmond lant, Antoine, Auguste Leland et laney soit nommé inspecteur au salaire de $15 
Donetle...... ..... A Maxime Bourque.—R. +. P, par an. Adopté.

1 ‘ Institutrice: | ——— X ; Sur motion du cons. Murray, $10 sont ajou-
'O Mort! Quelle parole que ce tés a salaire de chaque inspecteur.

nom de mort! Que d’emmii in

Un lut de terre, avec bonne 
maison, bonne grange, situés à 
quelques pas du Couvent de 
Bouctouche et à dix minutes dele salaire, exigé, à

STANISLAS SAVOIE. : marche du Corner. Aussi un 
bon cheval de 8 ans, bon cheval 
de roule et de travail. Condi- 

s tions raisonnables et faciles. S'a
dresser à

PIERRE A. ALLAIN 
St-Jean-Baptiste, 16 octobre 

.1914- 6mp.

la paroisse de Saint-L uis pour le soutien des in- 
digents.

Ordonné qu’il soit prélevé $350. en 1915. sur 
la paroisse de Saint-Charles pour le soutien des 
indigents.

v Secrétaire
Savoie P. O., N. B.

Juillet 15—nc.

Mitains et Chaussons
Le conseil s’ajourne jusqu’à 2 h. p. m.ST-NORBERT. DISTRICT

D’ECOLE No. 7.
Janvier 1915.

Nombre d’élèves enregistrés, 29

ordonné onill soit prélevé $450. en 1915, sur 
1 la paroisse de Weldford pour le soutien des indi- 
genta.

Ordonné ini’il soit prélevé $500. en 1915, sur 
. la paroisse de Harcourt pour le soutien des indi- 
|gents

Ordonné qu’il soit prélevé $700, en 1915, sur 
la_paroisse de Wellington pour le soutien desin- 
digents..1W.

causes dans les familles: que de 
peines, que de douleurs. que de ! Jeudi. 14 janvier 1915, 2 h. p. m.

Le conseil est appelé à Tordre à 2 h. p. m..larmes sont versées quand ti fais
ton apparition car lu ne sembles tons les conseillers étant présents. 

.F r Le procès-verbal de la dernière séance est lu
Nous avons besoin de 10.000Moyenne pour chaque jours, 

28.
Ceux qui n’ont pas manqué

durant le mois: Marie Gallant, Kent, le 20 janvier, que cet enne
mi vint réclamer une victime

On demandepaires de mitaines et chaussons, 
que nous I nierons le plus haut 
prix.

rien entendre.
et adopté.

Sur motion du cons. Lockhart, le conseil 
prend en considération la requête présentée an 
secrétaire, concernant l’acte des licences d’auber-

C’est ainsi qui à St-Maurice de
Nous avons besoin imm diate- 

ment 2000 paires de bas 5
CIE 0. M. MELANSON.

LE PARISIEN,Elias Gallant, Ombéline Maillet, 
Antoine Richard et Calixte D. Bouctouche, co. Kent, N. B..

Janvier 9 1915, lin.dans la famille de M. Calixte F. 
Richard, en enlevant leur fille Ordonné qu’il soit prélevé $1.000, en 1915, sur- 

la paroisse de Sainte-Marie pour le soutien des 
indigents.

Ordonné qu’il soit prélevé $400, en 1915s 
la paroisse de Saint-Paul pour le soutien des in- 
digents.

Ordonné qu’il soit prélevé $550. en 1915. sur . 
la paroisse de Dundas pour le soutien des indi-

Maillet.
Ceux qui ont fait la plus haute Alma pour la transporter dans la 

moyenne de chaque grade pour: région bienheureuse. N étant figée 
le mois:que de 17 ans et 10 jours, elle

Grade V Marie-Rose Maillet. voyait venir la mort à pas lents. 
Grade IV- Eveline Babineau. niais sûrs, car rien né pouvait 
Grade III— Marie Gallant. arrêter cette cruelle maladie (la

ges. LIMITEE.Sur motion du cons. Clark. George Jardine G janvier 1915, ac.Avisest entendu contre la requête et soumet une contre- 
requête d’un nombre de contribuables de la pa- 
roisse de Richibouctou, ainsi qu’une lettre de 
Mme Wm. McMichael et des déclarations solennel- 
les faites par Edward Hannay et James Jardine,

Boeuf égaré
Un boeuf de 18 mois, couleur rouge 

avant bout de l’oreille droite coupé 
l égaré Quiconque 1, aurait con- 
naissance voudra bien en avertir le 
soussigné.

C’est mon propos et mon in 
tention d’ouvrir immédiatement 
un bureau a Bouctouche, N. B., 
pour pratiquer In loi. d’une ma-Grade 11 (a)—Antoine Richard Consomption) qui devait la mois- M. John Mundle prend la parole.

M. Geo. N. Clark prend la parole contre ja 
n’é- requête.

M R. Trites prend la parole en faveur de la 
requite.

Le R vd M. Stavart prend la parole contre In

sonner à la fleur de l’âge, alors 
que le soleil de sa jeunesse

gents.1.
Ordonné qu’il soit prélevé $900, en 1915, sur

Grade 11 (b)- Alice Richard. nière générale dans les bureaux 
récemment occupés par le défunt 
R. A. Irving.

1 (a)—Donat Maillet.
1 (b)— Ombéline Mail-

LOUIS RICHARD, 
4 Instituteur.

Grade
Grade 

Jet.
pour le soutien desIn narnisen de Richibou fou 

indigents et $250 noir 1914.
Ordonné que la somme de $19.74 maintenant 

en raison soit noyés ii Luess Gallant commicsni- 
d indigents Dundas, pour 1913, p r F le 
S. Daigle, commissaire de- indigents en 1911.

tait encore nu à l’horizon.
Jeune fille exemplaire, 

s’est endormie dans la paix 
Seigneur, fortifiée de tous les

FIDELE BOURQUE, 
Alexan Irina, Kest. 

—ac.:
elle 
du 
sn-

A ALLISON DYSART: 20 de 1914.- 
12 idée. 1914. ac. (requite:

Su motion des cons. Murray et Dourgeois, 
la question est renvoyée à demain à 10 h. a. m

Sur motion du cons, Morton, le secrétaire 
reçoit instruction de déposer devint le conseil, de- 
main à 10 h. a. m.. un état du nombre des contri-

, crements que poire sainte mère 
l’Eglise accorde à ses enfants i 
l’heure du trépas. Résignée à

AvisStray SheepDECES’

Est décédée à l’Hospice Provi-

Sur motion du eons Morton, le préfet nom- 
re membre Tun comité les conseillers Bourgeois. 
Mureiv et F. 0. Richard pour s’assurer de létat 
des finanegs du comtés lequel comité devra faire 
rapport à la prochaine assemblée du conseil.

v.son sort, elle encouragea ses po- 
rents à prendre espérance, dans 
une vie meilleure.

Le soussigné se proposant fli
re un changement dans ses affai- 
res le premier février prochain, 
toutes personnes qui -sont endet- . 
tées envers, lui, par comptes de livres, billets pr missoires ou an- 
trement, sont requises de les. 
gler pas plus t. ni que le Phéme - 
jour de janvier ,

Cet avig est final.
n .. R. C. TAIT.- ohédiac, N. n’ 7 janvier 4015

There is on the undersigned’s 
premises four strange sheep since 
the last of october 1914. Unless 
the same be claimed by owners 
and expenses paid, the seine will 
be sold at public auction on Fri
day. the 5th, day of February 
1915, at 2 o’clock in the after 
noon.

HENRY WALLACE,. 
1ointe-du-Chêne, Jan, 25th 1915 2ins.p. th.

dence St-Joseph, Shédiac, Ie 10 
janvier. Dame Veuve Jaddus Le- 
Blanc à l’âge de 78 ans. Elle lais
se pour la pleurer deux frères et 
deux soeurs: Edouard Caissie, 
de Moncton Road, Joseph Cais- 
sie, de Shédiac. Mme Florion Ri- 
chard, de Moncton. Mme Hypoli- 
le Leblanc (le St-André. Marcel
Caissie, autrefois de Shédiac. dé- 
cédé à Cleveland, Ohio, et Félicite.

buables de la paroisse de Richibouctou.
Sur motion du cons. Bourgeois, 1 préfet

45
Elle laisse pour pleurer et prier 

sur sa tombe cinq soeurs, dont 
l’une la plus Agér. est religieuse

%

LTht prêt sur l’argent empruntéQuelqu’un 2, calculé que li 
présente guerre colite eux inté- • 
ressés ta somme .-1 
deux millions de piastres à la les municipalités, par les -che- 
minute. Au Canada elle entitle mins de fer et autres utilités pu- 
environ $300,000 par jour, à hlrues ou Canada, se monte à : 
‘heure actuelle. 140 millions par année.

nelle, et un frère, ainsi que sonau couvent de Saint-Videent. à
St-Jean Soeur M -Eva), une are père et sa mère. 1 n frère 1 a pré- 
tre. Suzanne, est ponsionngire cédée de deux ans dans la tombe, 
au couvent de Bouctouche, Deliza Elle appartenait au Rosaire 
demeurant chez son onl-nère. Perpé uèl.
Daniel Xowlan A la Côte Sainte-: i Priez pour elle, vous tous du

A Hétrinver par les gouverne- 
fahuletise de ments fédéral et provinciaux, nar

RosaireEli

Anne, et <! ux à la maison pater- moins qui étiez SCS amis.
%

* Kan

€
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la jetmoisier * M Lisese a tress 
décedi aTAge de 12 and *• Mai 
pire de neuf enfants dont trois 
Font précédé dans la tombe. Les 
funérailles ont eu lieu lundi.l 
28.- Le service funèbre fill chan-

ptorsicin 
Prop U ,demande' L1UEi, • 

% M Layer, VM^-e de- 
• i G bried

Grad

srray eprie R. Melk 
salaire de $13 papar

soit tromme inspecteur
I poser 1913.
1 prélevé 8”uijki wnr

Adopté, y
Proposé par le cons. Bastarache qu‘treade 

Allain soit nommé inspecteur au salaire de $15 
par an Adopté.

Proposé par le cons. Lockhart que Jos. P. 
Gallant soit nommé inspecteur au salaire de >15

i Orlotiné su it
roisse d’Aeadieville, cu 1915, pour 
indigents s

Ordonné qu il il il pri I

vendrechain ferme, dam 
4 No. 12, Fair Isle 

une institutrice de Teelases, pou- 
vant enseigner 1 efrançais el Tan 
glais. S’adresser.

au/té par Mgr Belliyeau au milieu 
d’un grand concours de parents 
et d’amis qui s’étaient fait un de-

I allant, Marie Gallani, Obéline Gallant,
Un lot de terre, avec bonne 

maison, bonne gralige .............. i 
quelques pas du Couvent de

EX ha Loger, isithie Léger, Lucie Loger, 
7 Ida Gaudet, Hypolite Gallant Béatrice 
..Belliveau, Oiselie Léger

sur la parois- 
le soutien des indi-se de Carleton, en 1915, pour

cent-1
Ordonné qu’il soit prélevé $650, en 1915, sur le salaire exige N 

la paroisse de Saint-Leuis pour le soutien des in- 
digents. 1L

Ordonné qu’il soit prélevé $350, en 1945, sur. 
la paroisse de Saint-Charles pour le soutien des 
indigents.I

voir d’aller le conduire jusqu’à SA 
dernière demeure. Les porteurs 

ne Gaudet, Arthur Gaudet, Elizabeth Le, étaient MM. Jos, et Thomas Ga!-
Grade I Hita Boleyn, Joseph Ryan, en mentionna 1 Bouctouchepar an. La motion n’est pas appuyée.

Proposé par le cons. Clark que Thomas De- 
salaire de $15

Eustache Léger, Exelda Léger, Joséphi- _ .. ... ... dix minutes de 
marche du Corner. Aussi un 
bon cheval de 8 ans, bon cheval 
de roule et de travail. Condi- 
lions raisonnables et faciles. S’a- 
dresser à

STANISLAS SAVOIE,lant, Antoine, Auguste Leland et laney soit nommé inspecteur au 
Maxime Bourque. R. 1. P. par an. Adopté.

gcr, Eva Léger, Julie: Léger, Edmond 
Donelle.. Secrétaire 

Savoie P. O., N. B. 
40

ALICE FAGAN, 
Institutrice.1 Sur motion du cons. Murray, $10 sont ajou- 

Mort! Quelle parole que ce tés an salaire de chaque inspecteur.
• ...............................1 tu

Juillet 15
Le conseil s’ajourne jusqu’à 2 h. P. m.nom de mort! Que d’ennuiST-NORBERT, DISTRICT

D ECOLE No. 7.
Janvier 1915.

Nombre d’élèves enregistrés, 29 
Moyenne pour chaque jours, 

23.
Ceux qui n’ont pas manqué 

durant le mois: Marie Gallant, 
Elias Gallant. Ombéline Maillet, 
Antoine Richard et Calixte D. 
Maillet.

Ceux qui ont fait la plus haute 
moyenne de chaque grade pour

c, PIERRE A. ALLAIN. 
St-Jean-Bapliste, 16 octobre 1914—6mp,

Ordonné on’il voit prélevé $450. en 1915. sur 
Ia paroisse de Weldford pour le soutien des indi- -Mitains et Chaussons

Nous avons besoin de 10,000 
paires de mitaines et chaussons.

causes dans les familles: que de 
peines, que de douleurs, que de 
larmes sont versées quand tu fais 
ton apparition car lu ne sembles 
rien entendre.

Clest ainsi qu’à St-Maurice de 
Kent, le 20 janvier, que cet enne- 
mi vint réclamer une victime 
dans la famille de M. Calixte F. 
Richard, en enlevant leur file 
Alma pour la transporter dans la 
région bienheureuse. N’étant Agée 
que de 17 ans et 10 jours elle 
voyait venir la mort is pas lents.

Jeudi, 14 janvier 1915. 2 h. p. m.
Le conseil est appelé à Tordre à 2 h. p. m., 

tous les conseillers étant présents.
Le proces-verbal de la dernière séance est lu 

et adopté.
Sur motion du cons. Lockhart, le conseil 

pretic en considération la requête présentée at 
secrétaire, concernant l’acte des licences d’auber-

gents : 1 ,
Ordonné on’il soit prélevé $500. en 1915. sur 

la paroisse de Harcourt pour le soutien des indi- 
gents.

Ordonné qu’il soil prélevé $700, en 1915. stir
n demande

Nous avons besoin immédiate- 
ment 2000 paires de bas.

CIE 0, M. MELANSON,

que nous paicrons plus bout
prix.

LE PARISIEN,Is paroisse de Wellington pour le soutien des in- 
digents.

Ordonné qu’il soit prélevé $i ,000,
Bouctouel e..co. Kent, N. B.,

en 1915. sur Janvier 9 1015. Im.ges.
LIMITEE.Sur motion du cons. Clark. George Jardine la naroisse de Sainte-Marie pour le soutien des 

indigents. -
Ordonné qu’il soit prélevé $100. en 1915, sur

6 janvier 1915.—ac.est entendit contre la requête et soumet une contre- Avis
C’est mon propos et mon in- 

tention d’ouvrir immédiatement 
un bureau à Bouefouche, N. B.,

requête d’i n nombre de contribuables 
roisse de Richibouclou. ainsi qu’une lettre de

de la pa-le mois: •
Grade V—Marie-Rose Maillet.
Grade IV—Evéline Babineau.

Boeuf égaré
U’s boeuf de 18 mois, couleur rouge, 
scant le bout de Poreitle droite coupé, 
LL card. Quiconque: c. aurait son- 
Boumuna voudra bles en avertir

FIDELE BOUKOUE, 
20 dée. 1914.—-ae. Alexandrina, Kent.

In paroisse de Saint-Paul pour le soutien des in- 
digents.

Ordonné qu’il soit
Mme Wm. McMichael et des déclaratons solennel- 
les faites par Edward Hannay et James Jardine.

. mais surs. car rien ne pouvait 
arrêter cette cruelle meladie (la prélevé $550. en 1915. surGrade HI—Marie Gallant.

Grade II (a) —Antoine Richard 
Grade II (b) —Alice Richard.
Grade I (a)—Donat Maillet. 
Grade 1 7

la paroisse de Dundas pour le soutien des indi- 
gents.

Ordonné qu’il soit prélevé $900, en 1945, wTp 
I. nernisso de Richibou ton pour le soutien /*

M. John Mundle prend la parole.
M. Geo. N. Clark prend la parole contre la 

requête. |
M. R. Trites prend-la parole en faveur de h 
requte 

s’est endormie dans la paix du Le R’vd M. Stavart prend la parole contre la

consomption) qui devait la mois- 
sonner à la fleur de l’âge, alors pour pratiquer la loi, d’une ma- 

nière générale, dans les bureaux 
récemment occupés par le défunt 
R. M. Irving.

A. ALLISON DYSART.
12 dée. 1914.—ne.

et :

Stray Sheep
Il i —

There 14 on the undersigned’s 
premises four strange sheep since 
the last of october 1914. Unless

que le soleil de en jeunesse n’é- 
tait encore mu à l’horizon. soutien des 

indigents et $230 nour 1914. -|
Orlonné que lagsomme de $19,74 maintenant

(b)—Ombéline Mail-
Jeune fille exemplaire, ell.let.

LOUIS RICHARD,V 
Instituteur. A Luens Gallant commissi-en raison soit mnyés1 Seigneur. fortifiée de tous les un- 

.crements que notre sainte mère 

.l’Eglise accorde it ses optants à 
l’heure du trépas. Résignée à

requte._
Sur motion des cons, Murray et Dourgeols, 

la question est renvoyée à demain à 10 h.a. m
Sur motion du cons, Morton, le secrétaire 

reçoit Inst 
main à 10

- de indigents Dundas, pour 1915. Dr F Ne 
S. Daicle commissaire des indigents en 1914.

Sur motion du er as Morton. le préfet nom- 
pe membre un comité les conseillers Bourgeois, ‘ 
Murriv et F. 0. Richard pour s’assurer de l’état 
des finanees du cor ly -lequel comité deven faire 
rapport i la prochal ne assemble du conseil.

Avis
DECES Le soussigné se proposant fil- 

re un changement dans ses affai- 
res le premier février prochain, 
toutes personnes qui ont endel-

son sort, elle encouragea ses 0o- 
Est décédée à l’Hospice Provi- rents à prendre espérance: dans 

4........................une vie meilleure.

ruction de déposer devant le conseil. Ne- 
h.a. m., un état du nombre des contri-

dence St-Joseph. Shédiac, le 40 
janvier. Dame Veuve Jaddus Le-

• Blanc à l’âge de 78 ans. Elle lais- 
se pour b pleurer deux frères et 
deux soeurs: Edouard Caissie, 
de Moncton Road, Joseph Cais- 
sic, de Shédiac Mme Florion Ri- 
chard. de Moncton. Mme Hypoli- 
le LeBlanc de St-André. Marcel. 
Caissie, autrefois de Shédiac, dé- 
cédé à Cleveland, Ohio et Félicite

, . Duables de la paroisse de Richibouctou.
Elle laisse pour pleures et prier Sur motion du cons. Bourgeois, le préfet 

sur sa tombe cinq sucuirs. dont __________2------------------------ .----- -—--------________
lune, la plus agér. est religieush 
au couvent Saint-V ipcent. à

the same be’claimed by owners tées envers lut. 
and expenses paid, the same will - 
be sold at public auction on Fri-

n. __ n— par comptes de 
livres, bullets pr missoires on at- 
trament, sont requises de les ré- 

Pas, plus t. rd que le 2hème 
jour de janvier

Cet avis est final.

nelle, et un frère. ainsi que son Quelqu’un a calculé que h
St-Jee 1 Soeur M -Eva . une as. père et sa-mer . Un frère l’a pré- présente guerre colite put lalk L

est pensionn-ire cédée de deux ans dans la tombe, ressés la somme fabuleuse fe ments fédéral et provinciaux, par
............. Elle appartenait au Rosaire deux millions de piastres à h les 

.__.. minute. Au Canada elle ectite mins de fer el autres utilités pit
Priez pour elle vous tous du environ $300,000 par jour, à b’gues ou Canada. se monte is

"heure actuelle. 140 millions par annés.

Lintbrêt sur Targent emprunté
day, the 5th. day of February 
1915, at 2 o’clock in the after-

A étrin-rer pair les ponverne-
tre. Suzanne. •
au couvent de Bouctouche. Déliza.
demeurant chez €imehnl-nere. Perpétuel.
Daniel Sowlanla CAL Sainte-_
Anne, cl doux il la maison pater- moins qui étiez scs am.s.

par les che- noon.l
HENRY WALLACE. 

Pointe-du-Chene,
1915.—9 ins.p.

muts. ripalités.

Shédine. N. B., 1 janvier 10158 Jan, 25th.
140 millions par année.

b / i
T/

4 2
4,

A

nrat
aujour-Ihud N. tournes pas sa 1 
avant de demander ne neerse leux 1 
tement, qui peut faire pour voiss 
ku’ll a fait pour mol.

pa LargeLE FROID DANS L’OUEST

Winnipeg, 27 Jan.—Le froid le plus 
intense régne actuellement dans tout 
Ilinest: ee matin, A 2 heures, le mereu- 
po est descendu jusqu’à 36 dégrés au-

saashe folisran
cou . Bastarache dit que Finspeeleur Gai 
s’est pas montré souvent i Bouctouche el

Pour de bettes sturive a sones, 
soiries, velours el rubans, allez

FIDELE M CINALe
lant ne

Ir-aireville, X,I. 
ins. 1courillers Mant présents

de la dernière séance - lo , chez Mme A. M. Léger.16 jan
Le proces-verbal 

adopté.
il est nécessaire d’avoir un inspecteur à ect endroit.

Le cons. Clark dit que les conseillers de- 
vraient prêt er main-forte pour assurer la mise en

Pour chemises de laine "Stan- 
field", “sweaters” de laine, mitai-D 3105 

Toronto, Ont. Taure egareeSAM KATZ, Chambre 
142 rue Mutual, Le préfet annonce qu’il y aura une assem- 

blée en rapport avec le Fonds Patriotique Cana- 
à 4 heures cet après-midi.
Les noms de Clovis Manzerolle et Frank J.

nes pour enfants, gants pour 
hommes femmes et enfants, al- 
lez chez Mme A. M. Léger.

Pour cadeaux de Noël el du- 
Jour de l’An, bijouteries it trend 
bas prix, garanties. Pour verre-" 
ries, etc., allez chez Mme A. M. 
Léger..

Pour groceries de A première 
qualité et toutes sortes de “feed”, 
farine, paraffine, mélasse, etc., al- 
lez chez Mme A. M. Léger avant 
d’aller ailleurs

dessous de zéro à Winnipeg.
Duinth. Minn., 27 Jan.—A 8 heures la loi et les percepteurs devraient en 

\ faire autant.
cons. Bourgeois dit que bien que la nomi-

vigucur de
dien Une taure Ayrshire ronge et 

blanche, l’oreille gauche coupée 
et fendue, et deux coches des 
sous l’oreille droite et une coche 
dessus avee éf quette portant le 
nom P. B. Bodro. V., s’est égarée. 
Quiconque en aurait connaissan- 
ce voudra bien en avertir le sous- 
signé.

ALBENI BOUDREAU, 
Boudreau Village N B. 

11 déc. 1014.—ac.

ce matin le thermomètre est baissé jus-|
n demandeon’) 31 degrés au-dessous de zéro.

puis le comencement de l’hiver.
C’est la plus froide température de- 

puis le commencement de l’hiver. On demande pour le prochain

Le
Allain sont ajoutés à la liste des mesurours de 
bois de service du comté.

La cons. Vautour dit que la somme de $21, 
deniers des indigents, a été payée au trésorier du 
comté par le percepteur des taxes et versée à la- 
voir de la paroisse d’Acadieville.

nation d’ur homme de Dundas lu serait agréable, 
un point pluscôté, Bouctouche est 

central à cause du chemin de fer, et il est d’avis 
qu’on devrait faire le choix d’un homme de Bouc-

d’un autre
terme, dans le district décole de 
Dover, No. 18. paroisse de Dor- 
chester, une institutrice de Le

MEDAILLES PRESENTEES
POUR BRAVOURE touche pour assurer la mise en vigueur de la loi 

dans le suc du comté. II voudrait que trois ins- 
pecteurs fissent nommés aux er droits suivants:

DEUX FRERES ONT SAUVE UNE FA- classe pouvant enseigner le fran- 
MILLE A L’I. P. E. çais et l’anglais. S’adresser à Lecture et adopt on de la liste des affaires de 

paroisse de Weldford pour 1 15.
Lecture et adopt on de la lisfh des officiers de 

paroisse de Dundas pour 1915.
Lecture et adoption de la liste des officiers de

i Bouctoue ie, pour le sud; a Richibouctou, pour 
le nord; ellà un point dans l’onest du comté.ALPHEE R. LEBLANC, 

Memramcook-W est, N. B). 
22 déc, 1914. —ac.

Lecture et adoptCharlottetown, L P.. E., 27 Jan: 1915.
MM. Samuel et J W Arsenault, deux 

frères qui ont sruvé la famulle Reeves

A un point dans l’onest du comté.
Le cons. Boudreau partage l’opinion du cons. 

Bourgeois. Pour indienne i la liv-e caton 
els la livre, flanellelle, salin 

- anhes couleurs, flane-ftal

it àdugr rerlail! want là sken de Sainte-Marie I—f 1913 
ie base 4

wkhart dit qu’il 
as Iliungross of Animaux égaré
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